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Assemblée Légsi;slativc.
PRocÈDÈs ET DÉLti'rATio5S.

Suite.

De John G. Gilin, et autres, Ii comté ie
StauiStCd, denanudant qu'il sOit passé un acte
pour incorporer certaines personnes sous le noua
île La banttie dtl comté de Stanead

De P. U. Archambaitil, et autres, ilui comté
dle Leiister Jeimaindant le rétablissement les an-
riCiIne limites dui circuit le l'A ssomption.
1e H1. C. R. .Bcher et Lionel itidout, le la

ville (le London, comté de Midllesex, écr.,
lemandant qu'il soit passé un acta Jpunr tes au-
toriser à neqérir certaines rîes oui partie cl
les'dans la dite ville, sIus les restrictions qui
s eronit j ugüC eic.ssa ires.

De Î A. Wile, it autres, de la iville et
towisliup .le rntford, demandnt.it uil soit
pas<ü un acte accordant Lune charte à la compa-
grie duli chemin de fer des rivières de Niagara
et Détroit.

mi conseil municipal dlu comté d'Oxford, de-
mandant que la comité le soit pas divibé, coin-
re il était demandé.

Di conseIl uiicipal dii cumié d'Oxfort, de-
ni : umt qui soit asé ur ;ele acenm rdt mue
bie u lu comn1agrie du cheii du fer les ri-

vi(res le N gar: et Dét rui.
De George A lexanider, pr<ident . et autres,

gr -jires du conré d'Ox tîrd, et aiutreï Iîbi-
tants de la ville de WoodstketC ivirouis, del-
mandant qu'il suit adopt des uiestres pouir pré-
venir les maux qui résultent ilu grand concours
d'ém ipr pauvres.

De Jarrel Vining, et nitresm, tovnshipi le Nis-
sîiri. demaulant que le lii townshîip Suit :,par
dui dihitrict le l3rockAt, et réunis au lisIriCt le
London.

Du ré . John Da lziel.ci tautres, les ministres,
maî.irgiiers.'<~ c: membuuires( de l'églisie d'Angleterr',
a Eaton, U us.Caiaul:, d'muauat ue l'allocation
annuellei(le Bis o's C//Cge soit auîgmcitue de
naiiuère åu àiietre le dit colo sur le même pied
que les autres intiui îtionîs de umèie niattuic dans
la Jiruwinmce.

Di rév. Johnlin Kemup, et autres, les riistres.
iruuiliers et muembrem dle póîgîis rA d'.\ ierre,
a hliry et in:!ek, cmîtu le Sherroke, de-

m ut q me lN ico t in a de* 'i>/01/s C'olkge soiu
niwtéeîruîrC ili:iire- à m n u le dit cllée'

sur l rmè:Ie pi'd gi- les autes distitutions d
mm e I tlire 11:1q l pro'u .

De 'Tlmîmas Lavis, m'iturtues, les mistres.
mruiliirs .-c iuhn.lr's île l'églis~ l'A ougletere

h hîlu,wtl, d.an le lhî--Cnado dem fiaan Jue
J';îtîonu anuuî lleî' d'ce IiiJtois C.olle'ge mui t
ar uie dle :aière à Iti mre le (lit cillége
sur le mêmeruîc pid q uc les mires institutions de
imèmie nuaturef lan la proviiee.

Pétiilonis renovéec îàles comnitîe<:-de Sa-
met Brman. et aurs i comîitré le llal-

Ion ; d'\lexIN ler Scob., et aumtre4. île iSet-Ia
et (ioaga, d lv. Louis '. Fort ier et nu-
ires de Nicolet, et toutes lhs jptitionis atu sujet
le pinrempéramce venutr's jllusqiuili ce joui'.

M. Smith, de Dur -ham , in; troduitm u hiibil
polrponr file. temps fixé polir payer lag
mention diti capiuidl e la bauLiIe Ili liaut.-
Canada ;-secoide letuire, he I S Iii Coliuranit.

M. Dewitt îittrodumit un ill pol r auitoriser
la coumpaigie les propriôtaires du chemin 'er

de Champlain et dit St Lairent à prolonger la
ligne du dit chemin, et our d'aiutres fins ;-
secomdo lecture lundi prochain.

L'hon. M. Cameron, cde Cornlwall, propose
qu'il soit présenté une adresse à Son Excelen-
ce, lemiandant copis de toutes les pétitions
qurri peuvent [ui avoir été présentées et aussi
d1e toute li correspondance officielle qlui peut
avoir été échangée entre Sou .xcellence ou
tout membre du conseil exécutif et Thomins
C. Diston, de London, ée., ait sujet de la con-
duite de ce monsieur eu sa qualto de juge
de paix,et toute autre correspondance officiell:
otu papiers y relatifs.

Pour.-Mssieu rs Badgley,B ouîlde Nor-
folk, 0 Bomiton, le Toronto, Camo'n de Corn-
wall, Dhristie, Crysler, Dickoun, Cugy, Iop-
kins, Johnson, Sir Allan N. McNab, Alaloc,
\eConuell, Papineau, Prince, iobinsun, San-

horn, Seau cde l3ytovn, Seymouric', Shierwood
de Toronto, Smith de Frontenac, et Steve-
son.-23.

Conre.-3Mssieu!rs le procuireur-général Bal-
dwvin. Boutillier, Bairritr, Cartier, Cauchon,
Chahot, Chauuveau, Dcavignon, D1eWit, .D..
uls, Fcgusscmui, Flit, Fortier,Guilet,Iincks,

IHolmes, .lobii, L.coste, le Jrocureur général
Lanfotaine, De Salles f. Terrière, Laurin,
[Liimieux,Lyonle slliciteur-génni Macdo-
muald, 1arquis, Morissuin, Not iau. Pricc'e.Ros.
Sauvago.1au, Scott des Deux-.loitagns.Smith
de Durmrn, Smitl di Wetr'tl, ''aché,
Thoumpjson et Viger.-3'.

'hon. M. Baldwin présente la r-pom.use à
une adresse cdu 31 ultimto, demandant coupies

dle la correspondance relative à la noiinationad
Proposée de M. J. U. lcenzie comite cn-
auil Pumi-Iugais à Montréal.

M. Cartierilntroduuit un bill pur autoriser
M. Louis Comte à recouvrer rit sonne à lui
due par la paroisse îl St. Edouard, dane le
district de Monti éal.

Sur motion île Sir Allan N. rhcNab, il a
éé voté nue a:lresge r uuiudant copies des

dlpéebcs dont il w question dans la d pPch
ju très ho . Cotc Grey a tri m lon. cumte
Elgi], en date du 9 juuvier.2550, et toute la
er respondanec ou les dlpèebes echangées ei-
tre le tras-hou. secrétaire d'Ctat pour les co-
Jouies et le gouverneur-gonéralu cette pro-
viene. ui s dujet d bill intitml, " Acte pour
indemniser les personnes, dans le Bas--Canada
dont les prprités Odut Co,étédétis druant la
r'bellion( le.; années îL7 et 38.'"

M. Hlmluies introduit min hill pour iaienier
et coinsoliler les lois qui réglent inspue'ctioni
dle laM frine -seconde icture, mecreredi pro-
chaiii.

'. Davignon introcluit unil upoir aimei-
der 'cete inuorloration de lecole lmcude-
vuie et de chiirucie île Lontréal ; scondo
lecture, lundi prochcain.

M, Scymouir intriJuit uii bill pontr incorpo-
rer la compagnie d'asurane tîmaritim et
contre le fediu eKig toi seconde lecture,
lundi prochain.

M. Leiieux introduit ii bill pour abroger
crtines dispiitions de l'acte imss dans hi
:lernière sessionic d partlmnt prvincial et
intitule, " Acte pour refudre ls lois rehuti-

ves aux pourrs et devoirs de la m ai de
la. Trinit do Québec et pour d'autres fus,"

et pour exempter les mu itrcs des 'aisseaux
tpparteat u tdistri ie Qumbec cde prendre

CM M.

des pilotes dans certain cas; seconde lectu- De la niicipalité di) townsip de Walpole, t
re, lindi prochain. . demandant que le comté du HaIdinand reste com-c

M. Laurin introduit n bill pour' assurer les me il est-non divisé. b
enchères au; ventes dushérif dans le Bas- De la municipalité diu township de Cayuga c
Canada ;-åonde leetre, lundi prochain. Nord, demandant qu'il ne soit fait aucun chari- i

L'lon. M. Sherwotbropose que les ordres genment dans la division terrioriale du township
du jîur soient remis à dnain. de Sencwa et du comité de Haldirnand. t

Pour.-Messirs Bail-y. Boullon de Nor- De John \Yokom, et autres, du township de s
folk, Boulton de Torant, Dickson, Sir Allan Seneca, comté de Haldimarnd, emandant que le e
N. ICNLb, Mlloch, McLea, Papineau,. li.t wnship le soit point divisé et détaché du C
Prince, Robinson, Seyiour. Sherwood de dit é.omt.
Brockville, et Snith deFrontenac.-13. De John Jarron, préfet des townships réunis c

Cmntre :-Slessieurs lorocurlnr-gééraIlBl- du Mouon et Sherbrooke, et Agnew P. Farrll, a
win, Boutillier, Cineronie Kent. Cartier, Cai- préfet dit township Ie Dunn, demandant qu'ilc
chon. Chabit, Chauvea, Crsler, Davigenon, ne soit fait aucun changement dans les limites
DeWitt, Dunmas, Fergson,~ Flint, Friroier, actuelles du township de Seneca ou du comtés
Fournior, Guillet, Hines, Hfohlnes, Hopkiiis, Cl IHaldimand. '
Jobin, Johnson, Lacostelo prouerr-egénérat i De la municipa!tó du township du CayigaC
Lafoitainre, Laurin, Lem:Ux, le solliciteunr-- Sud, demandant q'aucune partie du townshipc
:Aéral M:iJonal, IlcConell, (lorrissui, Nt- de Seneca ne soit détachée du comté de Hal- t
muan,, Price, San born, Saugeai, Seon des Deux imand.
Montagnes, Sriihi de Dunumin. Smith de Went- Diui maire, des échevins et haurgeois de lad
worth, Stevenson, Tach, Thompson, et Vi- ' cité de laiilton, demandant le remboursement t
g"r.-29 de certaines sommines par eux dépensées poi r t

M. Notmni introdîin ill pour autoriser soins et transport des émigrés pauvres et ma- l
Aaron Silverthorn et Nelnan Silverthorn, leurs Jades, durant l'année dernière, et qu'il soit adopté s
hmoirs ou ayant cause, a costruire une écliise sur des mesures pour prévenir le retour de ces dé-s
la rivière Thames ; -2de lcttre, lundi prochain. penses dans chac"ne des localiés.c

M. Sinith du Dtirhan introduit un bill en De Anclrev Moia, écr., et autres, du town-
faveur des banqmiuromitiers - seconde lecture, Ship de Oiillia,comit de Simoe, demandant qu'ilt
hiunli prochain. . 'pnoit passé un oet por déclarer que les divi-

L'ou. M. Cameron,'de Kent. iitroduit un soAns nurd et sud du dii township ne constituentr
til pour amender et expliiper le actes y mei- qu'un seul township.i
liés relatifs aux billets p·umissoires et lettres Du rév. Augustin Beaudry, et autres, mem-J
de change ;- oeulde lem un ludi roch an. bres dIe la societé de teimpérace de la paroisse

Les ordres du jour sont ruis à de:main. de la MalUaie, demandant qu'il soit adopté cer-t
Et la chambre :jjourtic. taines mesures pour rélrimer pintempérance. f

JE , G juin, 1850. De la corporation de dhòpiual-général d e
Seize pétitions sont préoentées et mises sur DMontréol, demandant que Paide accordée à lt

la tble dite institution soit augmentée.
Liste les pâtî:ions reçues et lies:- De la conpagnie du chemin de fer du St.
Do Jhn Kinny, et autres du comté de THal- Laurent et de PAtlantique,denandant des amen-

Inn. demandan't q u'il soit adopté dec mesures pour dements à sa charte.
h'Miectuier Un retranchement considérable dans De Duncan MeFanland, écr., demandant

le., ueJen'e puli iwi dC'es e r . .i une certaine allocaIioni pour un chemin dans
De M. Iarcourt, et autrce, dui township de ,le town-rîshîip de Thoroc'd, lui soit transportée.
n on, amainauit qui, le i t h; nu en;î De doh Mii Murrich, et autres, demandant

point séparé am détaché du comté de ll nodi- a a-te dc'inormorauon sous le uoum du - mr
ma nd. p:le de Toronto.

Du conceil municipal des comts réunis de De J. G.. Robertson, et autres, ai nom d'une
Lincoln, Ihlidmiand et Wellani, demandant qu'il snemblée publ ique des habitants de la vdile de
soil ua-sé un acie pouIr auriser les corporatious [ Shcrbroke, demandant une aide pour coomplé-
muini'ipale. dit1îa-Canadi a pourvoir at sou- ter le pont Ayuner sur la rivière St. Français,
ligsenicrt les indiaentts m:ala les o inrmes. da< la ie vile.

De 1). Crawf-rd et W. J. fi!ac, lu town- f a pétition île Thomas Kirklpatrick, éculer
ship d2 Dun, comé éde Hlablimnd demandant et autres, de la eh de Kingtm n, est renvoyée
une réducion dalnsles droits imp,)osés surla gruine au c'mIitC des ordres lermanîemts.
de maiarde imporiiée en ee:te provi"nnce. essage du consAi idatif, agroant les bIls

De Illenry Walkr. et mautres, li cotié îe suivais:
r lalimrd. emandant qu'il soiti aJoptd dles me- Aae pour tadher le connnerce libre et la ré-
sures Mur approprier aux îne des écoles él.- ciprocilé entre cette province et les autres pro-
mentaires les deniers qui proveumnnnt des réserves vinces Britanniques d lAmériiu( du Nord .
du deré. Acte por ehanger le tau-: auquel diverses

De .1lohmn Jarron. et 'mutres, ul comté de Hal- uonnaies di'argnt auront mne valeur légale.
hlamnd, gu,';l soit adpté d'e iiiuSur ipour a p- Acte pour pro!oncer le tenps fixé pour Pélec-

pmpurier amx ins des écoles clémentaires les de- tion des com misaires en vertu de l'acte pour
ni ui proviennent les cserves du cer:ré. 'iunlirauion le la riviére du Chéne.

De la municipalité du towndii p Vapote, M. Laurin fait un rapport favorable sur la
demaiut que la ligne frouière entre le dit pétition de Pierre G reau, et autres, et in)tr-
tuwaiiip et le township ce Woodhoumse soi t duit in bil pour i icorporer la société bienveil-
eIairement dêfinie. tante des artisans de Québee.

De la municipalité du township de Dmn, de- houi. M. She woud présente le premier
*1mandant qu'il nle soit fmit aucun ch'aminment rapport ii comité nommé pour aider MU.
lau he limites du dit township ou du comit d l'Orateor à surveiller la bibliothèque, lequel
Hliuclmuiandil. est agréé par la cambre ; et un message est

FE~ U. L.LE T? ON.

ClIAIIITÉ l\ÎNE A DEU.

Par nue belle matinéc d'a ltomne uit jeu-
ne honmne, lgamment vêtu, montait tran-
quiillemîent, cin apparenlce, un peti. chemiti
escarpé qui des Prés-St-Gervais conduit à
IlIleville, pour ainsi dire à travers les chanmIps;
il vecnit de iltomtinville, où son père et sa
iMure, bous vieillards, hnbita int ue maison

i caplagne. Saisi d'abord par l'clat Ies-
lurt'd'une nature nci dltillane, notro jeune
hionuiine, il s'aprelit Georges, ndmirait avec
in enthliousiasimo iquelque peu flîmtic les pâles
et dernières beautis dc la saison ; non pas
(111e son esprit ne ftifi lissez clevé pour s'initier
profondément aux charires de la nature, mais
Iparce que, après tout, conleurs, nuances, for-
iles, les feuilles c. les arbres, les ombres et
les liUnièrcs dlui ciel Sont choses dont on jouit
iStinctivemnent, ci qui, hélas ! captivent
1euicoup1i pluns nois .youx que notre esprit.
Georges, qui conaissait à fond toutes les ré-
Verie"eColitei platives dle la. littératurre e. de
ll ocie moderne, devait donc un tribut d'd-
imtion à W cet.e belle et ulancolique imti-
nDe Nul bruit qua les voix de quelques oi-

q0aux lui n'avaient pas encore umigro, et qui
·tout joyeix sulInien t ce pri n tolmps i inattendu.
L'einîe,î; plut(1 que la soutifle du. vent, - se-

coumit les cîmes dorées des arbres, etle feuîil-
les jaunies venaieunt leiteumeçnt ioneler la r m -
te Ciidutmilieu île ce eîmuiin, umle échuappée
munifique s'ofaitI à la vue, qui, pardessus
les lhumbles toirs éprpillus aum ipnchnt du
cèteauI, plongeait au coin, à travers de vastes
plaines Jont la dernière ligne sembulit se coli-
t'ulutdre avec l'horizon. Georges n pouvait
perdre une telle occasion d'étudier et dl'ntualiy-
ser la belle nature d'autîmne ; déjà il décri-
%,aLit et comptait min imîuticiuseiient les mille
nuances des teuilles lpresue mites, il pensait
mmîe i mà noter au cr-ayoi qumîelues heuîrceuses
et pittoresques expressions qu'il avait trouvées
avec u rare bonheur, lorsque, je ne sais com-
uent et par unc pentu insensle, son esprit,
laissant travailler ses y'eix à Paise, prit hlmu à
pieu un autre texte, s'y ùtblilit prooom et,
et nous c pouvons nous dispenser d'neni p-

porter les dùveloppmeneis et les couinutaires
ait lecteur, parce quîî'ilIs el'eroit aussez bien con-
niaitre le persotinage ; machinaement et coi-
me il arrive à un proiienteur oisif. il su ivit de
loi une feille sèche liqi touirbillonait, vo-
Iaut çà et là, omussée par le vent: " C'est
bin là, 'homme et la vie, se disait-il, oc er-
Iellciieet. lia llotté par des évéie mens con-
tmires, sur de driver â ga-ich-e ,'il tend i
d roite ; marchant :'un présent ineoiirélheii-
sible à mn uvonir imcertain ! E e mmi, que i -
je nutre chose, sinon le mmarclher1 i l'aventutre
aui-devant (e ce nqu'on appell1 ine position,
Jaqiunelle, à vrai dire, c , ulule Iois acuise, châ-
tonillera cionvenn'iblomntem on mt 11 oui r.proPJC,
mancisai foi1, aisser'c iot coir aussi vide

qu'Iavan. Aprs avoir dépolnsé la moillJeure
partie d ua. vie pour me caser comminodé-
uient au inliecdu ce lte ehue qui se dis-
plte toete phace civic, il funda do nouveaux
ebrts ponr nU'étre poin: supp!anté; et pis, y
a-il i homme, lui su, qui soit.satisaiit die
état où il se trou1 Au mmetu du repos

il faâut coinr à de nouvelles iuttes pour attinii-
dtro un chlonPlus élevé, jusqI'à ce il tue....
jusqu'à ce que san te t imalgrénous, nuis
reposioniseun paix! Etcncore... c'est t-riste !...
Non ! il y tc là nqelque chose dle vicieux et
le l'aux ; le légslateur s'est trompé ; la io-
té nest pias orgaisée ! Il -st impossible, il
est iniqumeque no mhuune ne puisse pas se re-
poser puisq'il travaille ; un Iissep is jouir
puisqu'il solufire. Lluuhuuiunanité n'a pis encore
tmce sa place ntu soleil; sn jou uviendra !.....
Mais je mle le verraii pis luire, iuoi ! Pourtant
quelque chose npcst d ! ouqMuoi tunt de sic-i
issuient-ilssac-iiés à iisiècle prtivHilagié?

Pourquoi le présent sounfrira-t-il pourl 'avo-
mir' h Que iiimiipmoit le bobonheur le mes a'rri-

i-es etarrières-e-veux ! Nous gemsouns au-
jourdl ui, n'est-ce aIs s ticquer qu ilde uins

romettr mP'e d'cor dans mille nis !.... C'est
ai 'y riei compre e P u !

Ce disant, il arrivit ai bout dit sentier, qui
donnait dans Belleville ; il se gmiata iniluiu-
semnt et atIendi un Onuuibs. Nous nlloins
proiter do cette pose pour donner qulmelqdî Žs
exphationms sur notre héros. A l'eilIndr I
céi h presque une victime : ceemdant li po-
sittonsociale de Georges étoit dles plus cotnfor-
table . Fils uniiue de pareus enriuhis dans

le comerncice. et retirés, il vivait seul à Paris,
IlargemeuLnt céray par une pension. qui, sous
Mcrétex de lui appredrie à se sutire et à se
régler, le livrait à tous lesC eItrciiemiieis de la
mode et du plaisir. Son père, hoimnie pru-
àent et expùiment, ne lui avait dl'abord al-
loué que le strict incessaire ; mais Georges
avait en de tels succès dans ses études de
droi', que,sms frmA e de romîepupense, son p-
tit blget s'étMait. insensiblen'ut grossi, et en-
lin il pernettait à notrejeune hommei toutes
les satisf.tnions désirées. Am pcint de vue du
îmuonde, Georges était irréprochable : il aimit
Pétude et travuillit ! Il atimait l plaUisir, et il
sanusait ! Jeune Met iche il simlisait à ces
deux choses, pouait-on le bliuner ? Après
avoir donéu le jour à la sience, il se cllassait
dans lus ihàtes .le bOn goût, le monde choi-
si. l-s ètes brillantes ! Quoi de plus hégitimeî?
Il usait modérément, avec sagesse. des bonnes
Irtunes que la société lui oflrait si coipli-
saumnmt t N'étIit-ce pas un aimable moid-
le ! Enii il étniimné, applaudi, recherché !
son méite était-il contestu ble ? Certes, Ceor.
gs ivait nmauvaise grâce de su laindre, il en
(lut convenir. Mais, voyey la bizarrerie des
hommes ! Au fond Georges n'était ps ieu-
reux. Il se livrai', traînchementt aui plaisir ;
unais une c is 'étourdissement passé, son
aemur était trist, enunyé, afiit; il sentait u-
dedans du lui mmo un ide qu'aucune joie
ne pouvuit cotubler. Son esprit droit et écla-
r' neo puvauit se contenter de tout ce prestige,
et li dcemadacit quequc chose de solide et
île certo ii à quoi il pût inébramulableneut s'at-

tacher. A mesure donc que le mioment dé
fixer son mîî'enir approchait, Georges indécis,
iriquict. dififrait, reciilaitaviec le vague et fu-
gf espoir de trouver mieux. Chierchait-il
avec sollicituJe ? avec siicérité ? On aurait
peine à le croire. car il ne changeait rien à
ston train bruyaut et accoutumé, et il denau-
dait des hommes et à des choses qui ne pou-
vaient rien de plus pour lui. Mais aussi quel-
le sotte prétention ! Il devenait savant par la.
science, il se divertissait avec le monde !
raisonnablement que voulait-il de plus ? Qnoi-
qu'il en soit, et ne trouvant rien de mieux, il
allait se décider à ureudre la vie comme elle
se présentaitse doiiant, par surcroît, l'amère
satisfhetion d'accuser et dle niaudire. Etuous
avons vu que ce matin Georges était en iver--

Il attendait depuis quelques minutes, lors-
que la correspondance qui menait à'la barriè-
re passa, et il y prit place. Distrait de ses
pensées par le mouvement, Georges se prit à
examiner -es coupagnons de rente : et, avec
la supériorité et Pironie d'un homme habitu6
à la bonne compagnie, il faisait, à part lui,
mille remarques plus o moins charitables,
plus ou moins polies, que son visage se mettait
fort peu en peine de dissimuler. Après avoir
fait rougir une brave et digne .paysanne sous
l'insolente importunité de son lorgnon, il d.é-
visageait imperturb.iblement un excellent'et
bon bourgeois. assis ci face de lui, lequel" mal
à l'aise et décontenancé sous cet impitoyablu
regard, n'osait ni bouger, ni respirer, coromme
un lièvre efîLhré devait un chien eu .rrot ;il

ransmis au conseil, informant leurs honneurs
que cette chambre désire qu'il soit établi une
bibliothèque pour Plusage des deux chambres
du parlement ; et qu'elle est d'opinion qu'il soit
nommé un cormité conjoin't des deux chambres
pour la réalisation de ce projet ; etles informant
tue Sir Allan N. McNab, les honorables mes-
icurs Papineau, Shervood, John A. ?!cdonald
ut H. J. Boulton, et Messieurs Boiitllier et
Clauveau composent le comité pour aider M.
POrateur à surveiller la bibliothèque cie ctte
hambre, et qu'ils ont reçu l'autorisation d'agir
au nom de la chambre, comme membre du dit
comité.

Sir Allan McNab introduit un bill pomir aitori-
ser les corporations municipales, et uintres, à
souscrire au capital de la compagnie dlut grand
ctini de fer occidental, ou autremeit pour ai-

der à achever cette entreprise ;-deuxième lee-
ure, lindi prochain.

Sur motion de Phon. M. LaTerrière, l'ordre
hui jour de mardi dernier " Que le bill pour an-
toisar les habitants occupant des terres et tenant
fei et lieu dans les nouveaux établissements sut
es rives du Saguuenay, formant la seconde divi-
s:on municipale de ce comté, à y établir un coa-
seil municipal, et pour d'autres objets" est res-
cindé ; et le bill renvoyé à un comité spécial

La pétition de l'institut des artisans de Toron-
to est renvoyée aim comité des ordres permanens.

L'hon. M. Baldwin prétente à l'Orateur la
message suivant de son excellence lequel est lit
par lOrateur:-
ELGIN ET 1tNcARINE,

Le gouverneuir-général transmet pour Ilinmfor-
mation de Passemblée législative, copie des
ordres de la cour de chancellerie du Hant-Caana-
da, qui ont étérécemmentpromulgués par les ju-
ces de cette cour.
Hôtel dit Gouvernement,

Toronto, 6 juin 1850.
M. Sauvugeau introduit un bill pour diviser

le conité de Huentingdon en deux arrondissemîentls
polir P'enrégistremnent des titres; -Deuxième lec-
turedundli prochain.

Sur motion de M. Christie, un comité spé-
cial de onze membres est nommé pour examiner
li" comrptes publics de IS-l.9 et en faire rapport.

MN!.Flitnt iniroduit un bill pour protéger les
femmes mariées dans la jouissance de leurs pro-
priétés ; -seconde lecture, lundi prochain.

Ausi. un bill tour pourvoir à la nomination.
des gardiens chargés de veiller sur certaines per-
sonnes incapables d'admiinistrer leurs propriétés
dansleHut -Canada, -seconde lecture mercredi
proicha ii.

M. Leiietx introduit un bill pour incorpo-
rer Peter Patuerson, ècr., et autres, souis le
nom de" La compagnie du chemin de fer de
Qmuébc et Ritmond " - seconde lecture
meîreredi prochain.

Sir Aliani N. 2cNab propose qu'une adresse
.oit présentée à son excellenîce pour copie de
toutes les pétions. opinions et autres correspon-
dances maintenant en la possession dit gouver-
nement relativement air pardon accordé at Dr.
Keys, alors coifiné dans le pénitentiaire pro-
vincial, en vertu d'une sentenue de la couir.

Pour: Messiens Badgle, Boulton de Nor-
foik,bouoltmn de Torouto, Canieron de Cornwall,
Cavlev. Christie, Dickson. Sir A. N. McNab,
Milloch, fuleLean. PapineauiPrince, Robinson,
Seymour, Sher-wood, de Brockville, et Smith,
de Frontenac.-16.

Contre :-Messieurs Armstrong, le procureur-
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éral Baldwincd, Be Boutillier Ct: Cieron voudra s donner la Peine desépuarer un di- Telle est cett c ri-aflfire, qui notis a i- selles postulantes et deux filles de service.e K t,Cartier, Chabo, Chauvenu, Davignon, vec atre.' dnit. à raison de -son iport ace, à réiét er Toutes ces p liMnes suivent ponr se rend reFeW'ut, Dncliesiay, Dîmnis, Flint, Forter. Les R isohiins de Ni. Price touchant les qieucs détails déjà cuinis de nos lecteurs. aux Prairies la vuie des Etats-Unis. Ellesowre, Gugy, ln 'inspecteur-gnérl réserves duCergi,apri-ès avoir été ajoirnéers. Les d -batssur l ietuée de la mesure proje- nrriverîit - St. Putl (Joua) probablement
meks, Holmes, Jcbioi, .ohnson, le procurenr- ont enfin occupé la ebambre vend dnri tu- te ne s feronit pas tendre. et. le résiltat dans 10 ot 11i joutrs ; là ells renconteronitgénéral LnFontaitie, LaTerrière, Laurin. le nier (14). Ces résolutions exprimnt le mron- fera voir à quel degré siste le don uilpo tint des clarrette; trainées ur d-s hrs sur les-soliciieur-gònéral MacdotI l arquis, McCon- tentiient profond de la e majorité des habi- de pro p h étie chez7 cer liorinnu ile lit presse quelles elles doivent t rivcrser les Prairies.

ne)], Morrio. Notan, Pre, Ro-, Saa- tatnts du lHiut-Cnuada à cet égarud. Il Y est, ultia--dical cidu Haut'ada qui anonçait Ce traetsera d'environ 35 jours. Que Dionou, Smih de Durhm. Smih de Wetworthl, de plus.énonc que les revenus îrovenant des li ntre jur la chûte diinet sur cette ques. nli e leur suinte n t rep rise. et fn lieu deThounpson et Vîrer.--36. réserves ont éte répartis d'iun aiière inuts- tinli d'Itii i lérèt secticoaire. leur paric.i terrestr, lurt nct-corde cet A utreqihon. 1M1. Hmiîeks introduit alors iti bill te, et que cette afhhc est de uature à exiger Nous ignorons si amnil prti politique, Ou PutrUA, où les sparations dichirtei s seront'ur engiger les emigrés 'Ernope ansu its- que la nsure à adopter pour la régler défini- imôm e si auictui hotmidi Bas-Caiiada, a jus- inîcuei !ittcinis à passer la voie du St. Laureut i-secou- ttveint soit conciliable "Iavec lo'linion pu- qu'à ce mment manîifd la mind re vellité
rle lecture iarid prochain. blique cil Calada plutt qîu'ave celle qui d'intrvention dans ce idiscassion orelativeLa chumbre ,'est cisniîe ajournée. pré-aut dans la tèr-patie." Elles contiei- aux Reserves clitIetr. \ il reste, nous uie Mgir. 'Evque de Bytown. nîsi que ses

tient,cil eoutre, îhi storique des moyens tentés voyons réellement ani rai:s-n qui puisse cin- c'ompî cagunoits le voyage, a d le-s'em:barquier i
à diverses époqtes par la chamre législative gager cette section dda provincu à ne lus Non-York por Lirverpooli metredi le 12
du Haut.t-Canada, depuis IS27. pour fair li- sen abstenir. juin, sir le cvoilier 'E-itrr. ' Capitaine

MEL A NGES REMcE . crHtr la vente dis réserves et eu tire ppro-. M..lobin a présentes amendeicnts à la dnilait espoir quen- la traversée se l'rit lii
prier le produit à :luieation. loi sur le notariat jui4beloiI le correspondant 18 joIurs. lI r. ''h. Lu-clir. curé du Belcoil,

R efet, dès 1S27, il fit passé dans ce but du Candien, avaienti rt-mis au 17 pour paraissait se portt-te ot soit peum x.-M.

MON-~TREÁL, VENDREDI 21 JUIN 150 ue loi quii, à la seconde lecue, uint 22 secondelecture, et douil croitt que l'examen 3illrgeon, ex-utiré de QtiiéLtec, se.t emar-
voix conti e 6. Li 1S-29, un bil .e itme te. sera de nouveaiu diier pour permettre à l'o- quer a Bostoin, le mîtèlie jouir, sur le .Steer,
n er fuit acenilli à Unanimité de la eamibre. pinion publique de s'eumeeper et de se umani- As
Un bill. ien 1830. ohitt la même faveudr d la fester.

. chanmre. Mais ces lois furent. 'unea près Le 10._M. ul îtîIton sailmit à la Chambro' siB U L L E T - l'autre, repoussées par le conseil Jéislatif. mesure - pour ixcr le:emips tt le liu de la R ELIlON IN SOCIETY,

Le parlement canadien -1 les p!ans démrat- . Eui S Luin nouveau parlement étant convo- réunion du iarlement. Shlerwood siu!e- n R-TUi:

gues.-Projet d 1. Boulton.-Opinion sur qui fut adopé des résolutions expi t les a utne olect ioin sérier contre le projet n cutaion it Proble us;
crtoratcur.-Les Réeluions de M. rce._ mêmes vues. ine grande majorité es miem- fesant remauier que hcte constitutionnel a

iesures légidadres. bres ; un amendemiet à ces reso.uitionls qu'a- réglé ce point eon d f-eitut ait Gouverneur ciln tr, E-tc.
vait proposé le solieiteur-gérayat. uvan té cniseil le pouvir de evoqiur les chambris Translted fiN ihe Frnich of the lbbe Martinet.M. H. J. Boultolon, homme instruit et de ta- releté par un ivote de 2 contre 7 En InSSi au temps et dans le lieuiîuu'd voudra dtcri1-

lent, mais réformateur excessivement itré la chambre tprouva à une grande majorité nor.Une lonupe dsesion s'nsnVIt. L'o- Nous avons à offrir tos sineères remercî-
pide, a le inalheur de voir tois les systènes le projet d'une Adresse àa couronne ouir le rteur, reliide décidr,prononça que cette mints à Mf. chie iraire dtLie cets nevile, qui
rgnisusilprooseaénequemeltiemedjet.-- culemdem ts di crocureeunr- mtesuiredîle .I. -Blout t t Icit illégaie'. nous ilufait lti favur de nous présenter les
épndiés par la majote Ide la représentation gnéral M. Bouiltoi. et dui Mltur-éonaL t. Clu:bot a intioiLStuni l ·· pour amtetn- deî u enrs voluies d'un Ouv rage très-re -
populaire, Son essai de reconstitution politi1- M. Igo-man, à ette adresse, i'va i t été der et refondre les ditdsuitionuis d cl'ordo n- tuauablu, tyant pourtitrIe " Religion in :0-
que, discuté le 4 juin par la chambre, a été appuyés qu e d h vuix. ce p-ur iuenorpratioude lac ité de Quebe. ei-t y ete." C'et une traduc ti Fd'ouvraze
-eete par tinte division de319 voix contre 14. La douzième des résontions de 1 Price a et pour d lf-gnr A la ôrpoiratin Ie cette ielu anc :SoaT.ios n iaxns Uaniu.u."d
Le Pays aviit le drOit d'apprécier les réfur- rapport à un ordre émané de Sa .31ajest é. ucom- de plus an lu pouvoi. Il p-ut n'ôt re a -'A .\lArutinie . Si ces ieux volunes reçoi-
nes proposées par Boutn et Mème do iein muiué par Sir Johni, Colborne. avuant Pour Zans iiténftPl u mutî eVtuisuit - t linîeturagemtent sulisut, on lr-
pas vouloir. Il faudrait douter ce cc droit objet de permeureia-arlm t lduiaut-Ca- Ce bil ctCeN alit une tnar municip.e alpuice inet quils serot biett suivis de duxm ai-
onstintionnel d'un penle, pour donner nada toute investigation au siet d-s réserves. " la coutr ditiumaire.-nquî s-na cemnpost tr gpi doiviuit compléer l'ourge. Cis
réance aux ingemenuts de quelqles th- et de législater en conséquence, d trois membres q1uinues di conseil d vo miie ont été iimitii-s Ne-York. La
ric.us en démocratie qui blenit sénieuse. Celies qui suivenit rappclleit les eforts réi- ilîle et presidée1 an rn ire, pour iger soi- tradu:tion e a été hiteu par une plum par-
ment en de tels cas les votes de eses représen- térès de l'Assemb.èe en fvear de la vente mairemient toU tes etUs iuter.tésiar la cr- faitement quliu-e pour une smbablle ti-lC.
ants légitimes, lors qus ont poinr efie' de pa- des réserves. poU en empoyer le pro:lcuit auxprutin pour ie rec.unrement des sommes à ionsc-ignuir fiIghes a ornù 1euvre duin
alyser le progrès d'uionvememcnt émcrati- dns de péducation. La chtmbroAcci p eIle ducs pour to:iatuus, ec.. et i tes uitr- rear' lui l-re d cetio.tict L'ovrae s I vend
ue dont l'insuccès n'afihge réelle ment que le neuffois, d urant une Période de nuf antées, suits p r contreninre à set rèemt.ou A N(. !rk-:> tld Street. A 3ostui-
etit inmbre de ceux qu'il désappointe. de ce sujet, mais toujours le conseil léi.,a:if. aiutres délits conaiisdas lIsliites de la cit. 2 Fh-nul Stnret. A Motrl tum -c 1 il

Ce q'onappelle lau centaaion duOumoir qui se comphosit alors (disent les rsolutionsl avre a ap.e à la c-, ur5unéri-ure dans les 'aud- ce .1. Sadlier, N -17, Rue Nitre-D.nt.
ux mais de Pexécuitif. ent égaement Fou- de lExécutif et de ses creatures, tit échouer ses au-dessus de £1. !a cour drIt maire auin
-re dut corps representatuif cii exerce à cet toutes $es mIneures. l. qusion coninua le pouvoiUrp î peuuii t i-l Wci-cvrîg' duct unis vu- 'annoncer la
mard son libre atiue. en Venu de la consti- d'ètre agitee aussi longtenmpîs qu'exista le pi r- Pour cntraveution, t rdements Je la cor- traductiou si --port. ie tlangtu anlise.
otion,- avec pouvoir de se ctétermîinier autre- hIment di Haut-Can: da ; et. nV uS39, un bil! pratiou lour méprs de lu cor,si oui e s îit d'une imo tanuce i graide i notre eao-
ment plus tard. s'il Pavise bon, et, surtout, st qui pourcvoyit à la ente et à la scularsl- d'ilnsutifaisaiices-n0e uhl -s sui-i et vendiàu i. e.mque nous toilus faistoIs tunti devoir de e
e ministère abus. Attendons. tion des réserves. passaJ ans les deux cham- pour pay er l-s a'des icpo-es par ele, et ncounuii cer duniie maniére toute spéciale.

M. B3otultonI proposait : " Un Conseil Lé- bres, mais il fit réservé à la sation royale. pourra tire vedlre s ameuibles par le su. - A prè< 'apparitionu it-r volume, cii Fiane.
'latif électif compos rde trente membres. et nie la reçut jamais. nif dt district lorsqun la soimi- dulle exclera n S13. ube punblication hienC coaue hou
cjets auglais, âègs d'au moins trente ans, éli- Peidant doize années, die iST2 à iS39. les£ steriti.'otsles detes actives dc la Peceute de ses iueets critilues,l ci i-

,ibles poursix ans, par des électeurs proprié- réserves, ont été la c:mse dîue agitation in- corpotion seront priviléegiées. Ellesucle n- blioraphie Catheliue un parla dans les ter-
aires, et qualifiés eux-mémes sous le rap- cessan'e; il en a :e rùffré ginz- fuis à la corlra des Hcences pour tenir aubrze ou h- ms suivants: " i lu et' goût ce niuveai
ont de la propriété;--une division de la pro- chambre, et celle-cia toujours décidé dais le tel dans hts liites de la cité. EIL aura le livre est nonStnnutu tt solide, d D fendha I
ince en trete collérès électoraux, dont cha- même sens. "I Quelques-uins, ditsle Prckvto ixivr defaire scèlemeuntspeeforce et nue srpr-
un, autant qoe possible. rentfermenit le InBtWwn, prétendent qnu'o ne pont ea iter Ir ramende oiumprisinnemei e% persou- ririt q'o ne i p :tiendre que d'iu
lte Je sa popuanc entière ;-ouutre cueeds termes de la Charte quiL a octrové les ré- les qui ta iruiternuti tLos aim s. Le gre ' hw.m tulut.u niiara- fort'., ndes.
éformation, une clisposition législative d'a- serves. L'octri primitif avaittlm i n 'JGer di nl sera aussi greffier de la cuir tu Il eomnn ce mNi ouvge par denomler te
rès laquelle les actes diiuparlement candin seuur au mamiien du clerge Protestat.t maire. Uit tarif ai nue aubill acorde ln <jque c'est que hPh inm, ce que c'est que seu
ea poiuaient être innmés par l'Exécutif li- Si par là. le goutvernemient a le droit dedis- rffierattcrieuretacs isc cette itellig e, Psage qu'il en oit.ire;Il
térial que sur une demande motivée des deux ,traire une partie de leurs revnus pour le sou- cour,des hionraires. vonitinu' t- ildonnant u ces quciestions, la su
hambres du Parlement Imprial:--abroga- tien d'un autre clercé (comme clai a été fait ) lition de i differnî2ît, lit p:uuitIéiste, tIc
ion de PActe 31e Gee. lu ch. 31, de PActe il est. donc égaleument prmis de csposer t Patlée. enitin cele ut chréti-n. Aps
'Union et de tout autre acte du parlement reste d'nme lnanièren aalouie :-car, ou les iMar. Evrque de Montréal a laissé l oie " îuvir r-futé i-s troit primir, il inssa cuxi
ipérial oyaut rapport à la régie des afiires subsils fouris aux autres Eplises consi- hier à 6 h. P. M .Le déir le visiter Sorel "pru qi noiuis uinieis-cit le chri*stiaiu-

oloniiales out locales ;-droit au parl-ment Cau- tuet un acte illégal, oiulit i primitif (en engunn à par ir n jour Ipus tôt que nous ne lice Pt Lt raiot. stur le vrai heu Sur, surle
adien de réunir une coivention de députés; fiveur d clergé protestant ") n'est pas l'avionsannonce. Il doit commencer sa vite ' péché. so h'enfer, et sur beaucup de ques-
luis par les constituants des iemibres dIe Pas- d'm.e nature eluhsive, et, en ce ens, les ne- Pastorale ce soi à St. Cutlblet. Comce on 4 o d'uneUiiii0e grnde im rtunce. L'u peut
emblée législative, lesquels feraient une veuis en peuvent être approprIs ainsi qu'on il vu pur liticéralire que iums avons ptuiblié " dire. r i'aui s'est surpt dans le
iouvrllc constitutior pour la province, s-Jette le temnd." tmardi, cette Visite sera interrompute at 3 choix des pr euivs. dans leur ordre, leur
vant sa mise en pratique, à Papprobation de Primitivement, et avant qu'il en1 tant été juillet, pcur étre ensuito rE prise le 2i seu- eur: et luanchainewtt ; etc.

Sa Majesté." disposé autrerient par l'Acte Impériail 3e et tenîbre. Lorsqu'n' IS. le scind volume pariut, la
Un écrivain dont le Toronto Coloist Publie 4e Vier.. cl. 78, les réserves étaient afictées 1) iblgriphie Uoliiu;e on dt tisi Ia criii-

es esqnstes parlementaires.représente M.Boul nominativeuen aux Fglises d'Angleterre et u:" Dan sui prcmier voliue l'ateur
on sous unecouleur oratoire que nous ne sm- d'Ecosse. La vingt-siyième résolution de .M. DPART DE RELiGiUS.s -La Révércndile ' avait traité les pnemières v-rités, étaHOi l's
ues pas en état de garantir pUr confrtme à la Price -uonce que les autres dénominations Stur Valade, supérieure de 1 "tissemenit Jasr5 et présent- les reuves principalles du

vérit é historiie, mais lue nous reproluisols reliieuses suivantes: l'église Vesleyenne es Sœurs Grises die la Riière ouge (D iO- " christi:misme cotre ules indifferents, L-s pan-
fdèlement : épiscopale.et la no:velle congrégatioi M étho- cése du Nord-Duest) est repartie, nredci,1l " th'istces et le-i atés pratiqis. Dais ceui-

"l serait difficile de truver, dit-il, un hom- diste, PEglise Presytérieie Libre du Calta- pour s-t 'ission lointtine. On se ral'le " ci c'est le cnthoicisIe qui est def-ndilu cou-
me à qui Pon dût moiins s'eu rapporter du suin da, celle des PreIytéricns-unis, les Baptis- qu'elle était à Montral chcpu is atoie dIr- " tre les secte dissidentes et particulièreie mlit
d'une mesure, non n'i en sout incapable, tes Coigrégationalistes et aunes corps reli- nier. L'exemple de son dvocimîent n'est pas contre le pnoestantisume. La foi, s nécessi-
mais à raison de la répugnance q-e fait naî- giuix, ont à cet égard les mômes cirois que de:neuré sans imitation. Plusieurs compagnes " té, ses demeunits. ses règles, les pnincipaux
tre son éternel parlage sur tut sujet quelcon- les Jeux autres, et que les pasteinrs de ces di- se sont associees à lexil volontaire cuquel el puints du dogme cuhlui pue, la rédemption ,
que dont s'occupe la chambre. Il mélange v-rses sectes ont droit a la dénuominration de se condamne. Cu sott les Seurs Ma rie Justi- igrâce, les sacrements, Fuile inlactie
avec une si énorme quantité de puille, ses " clergé protestant" en rommun avec le cher- ine Dupuis dite Sr. Fisette et Miie Flavie du saerdoc-e, le cultite extérietur, le culte
quelques grains de froment, que personne ne i gé d'Antgleterre et d'Eco.ne. Laumn t, loutes deux Professes ;ideux demoi- des saints, trouvent ici uni apologiste habile

contintuait son impertinnente revue, lorsquie
soun œil s'arrêta sur une pauvre femme placée
près de lui, et dans le. fond de la voituire ;ii
petit garçon et une pitie file se serraient
cottre elle, et u jeune eifant dormait sur ses
gYenoux, Le visage de la mère, pâle, amlai-
gri, légèrement rosé, ses yenux rougis, abattus,
.humblement baissés, révélaient une souiffran-
.e profonde et cachée ; ses vêtemens étaieut
honnules, d'une exacte propreté, muais péni-
blement raitistés, d'une couleur sonrt-ute et
bliaincilu par le temps ; pa r moment elle pro.
menait sou regard sur chacun de ses petits ci-
fans souffretetux et débiles comme elle, puis
elle retombait dans une attitude morne et dé-
solée. Georges compris et remuarqia vagie-
ment-cette uonnête et touchante pauvreté;

nialgré iii, liampression railleuse de sua ffigure
se changea c tiune certaine sympathie dont
il ie se 'rendaiti as ecumipte luti-méêmue et qu'il
confondait volontiers avec tunte banale ctriosi-
té, Il examinaititieusement ce petit
groupe, et son imaginatioi quelque lieu poéti-
quese plaisait à créer tour à tour quelque dra-
mebien soi.bre,out'à composer q melque tableam
sévère, avec ces triste3 et attachanites figures.
Lies enufans enhardis par l'attention dont ils
étaient l'objet, levaient leurs blondes tètes et
lui souriaient commeà un atumi. L'enfance
est si facile à l'amitié.
- Cependant le conducteur de Pomnlibuus, re-
cevait le prix des places: Geurges vit luire
une pièce de cinq francs dans la main de la
pauvre femme, et remarriua que eette mon-
nîaie était chez elle, la cause d'unle bien vive

agitaioi ; elle regardait tour à tour cette pièce
et ses enfais, avec i regard mîouill de Iar-
mes.Georgesattentif à tois.,ses inouveiens.les
traduisait dans sn esprit avec cette imoagina-
tion activce et rêveuse que nous lui conalis-
sons: "I Pauivre pièce ! se disait-il (et se disait-
elle sans douite), si t pouvait demeuirer ci
mes mais,intl érable et constanîte,m1ie: c-leurs
se ehtngeraienut en joie, mes eif.uns si jenmies
et déjà si misérabîesconn:ctraient le hu ru
Ils auraient li pain tous les jours pour satis-
faire leur fiiii i! Ils auraient des vétemeins
chauds et solides pour se couvrir ! Ils atiraienit
di feu pour réchaiufler leurs memnbres eîngour-
dis!lEnin ils auraient le sourire de la santé sur
le front et sur les lèvres, et moi leur malheîu-
reluse mère, je serais bien heureuse rien qu'ài
;es regarder. Pauivre et chère pièce ! mon
unique et lerniëre ressource ! Tu iiii'cuaandoi-
nes pourtant, et mes enfhnius d ciîeierurroit à
jamii s dans ine indicible cidétresse, lems jouies
:eronuit toujouîr.s påles et hicides, et leurs re-
gurrds so lèveront toujouirs vers moi, plaintifis
et sotuffrans, ô iiialhteuiretuse imire ! "Malgré
la tournure ôègiaque de ces charitables slup-
positions, peiut-ét re y avait-il quelque chose
de vrai ; et même iotus somntes forcésde dire,
qu'en celte rencontre, et'à sa manière, Geor-
ges avait été assea> bon plhysiounomisle. Quoi-
qu'il en soit, ému cie ce qu'il voyait et de ce
qu'il croyait deviner, lorsquet son toir vint Je
payer sa plaec, eldant à une impulsion plus
généreuse que réfléchie:

- Conducteur, pour quatre ! dil-il, et dut
geste il montra le petit groupe placc prèsde lui.

Il ic tarda pas à se répentirl de cette sail- au nouveautts ? Crient-ils uns vurainirit
lie.Tous les yeux se li-arent sur lui,et lorsque que j'cn sois encore à aller sohpirer par les
la pauvre femme, qui n'avait ni vi ni compris rues, conme un philosophe de collège frais
ce qui se passait, votult acquier nes plcs, ô tmutlu Ces Piinuis se croint toLujours au
c'est payé ! c'est payé ! lui dit-on de toic Vaudeville ! Parblru, je leur conseille derire,
part, et en méme temps des;soutrirs malims et ils ont. bin deviné ssirèmenit Voilà le
équivoques errðrent sur toutes les figunres. undc ! Faites bien. il peise mal ; unotre so-
(J'avais oublié die dire que, saus les dehors eiéu est tellement corrompue qu'elle nt'a1 pIluts
de la nmisre, cette femuilie paraissait encor que liustinct dt vice; dans un cercle daiuis,
jeune et helle.> A son tour, Georg-s fut dé- de parns, dle fr6 res, de smres, je paiic, que
contenancé, malgré son rare aol . Eci- par Plun oui par huttreil n'y a ipas Luna âme,
ccnunîîent. il venit de ftire une boinne acton, si pur, si honnte qu'elle paraisse, qui ne
sans autre motif gn'une secrète et loutaIble in- soit soupçonuée et flél(trie. Voyez.les, ils rient
clination de cmuir vers une pitié trop naturelle encore les crànes él-is ! et cette nmalheureuse
et d'ordinaire trop étouffée ; maiis faites en- fei'm ue qi ngit comme une sotte ! Mais
tendre celt à tut ce monde d'espris ins, aussi quu'lais-j me mèler d(e ses aflaircs ?
rieurs, malins, grivois, grsiers, lui coltiposent A près tout, une misérable ai ni cet air, ni
tout public si4 i ituce qu'il soit ! A tussi parmi citr teiiie, et u'a pas surtout dIe pièces dle cinq
ltis cccux qui se trouvaienit as cette voit ure, francs puir Iyer un omnibus Ces petits en-
ias un, je le parie, ii n se erût n droit de fus sont lots très propres, ii peu pâles, il est
supposer li notre jeune homme pensait a vrai, u is s'ils rivent de mnaladic, qu'y a-
rien moins qu'à iire une lonle nhu . t-il d'éton iant? Décidémii t, Ge(rges, moi
Georges compr i aussitôt toute la pantoineir amui, ti' as le cSur troph on, cela te fera du
qui se joutit autour de li, et son amo-r Io- tor t iaficilement, par le temps qui court,.
pro se tro-ua singuliérm et froissé c;îavit- Là-dessus, il tourna impitoyablemt le dos
M donc l'air speu distinguié, qiun pût le sup à cette feime qu i  Pintéressait si profoindé-
poser capaible de placer ses seitinens en si nient il y avait quelques instus, son visoge
bas lieu ! Son extéieur, ses manières, la prit-innl air dur et fier, il toisa son monde
coupe même de ses habits, tunt son étre visi- avec une énaergi qui fit baisser les yeux uuix
Ile enfin ne protrestitil pas contre tune ussi plus railleurs, s'efforçant lmi de reprendre
sotte supposition i Mais bas ! les boinimcs sa sîupérioritù. En ce moment la voiture ar-

I sont ainsi faits. riîr.it à la station où les places de correspon-
- O ! trois et quatre fois lourdauds et bu- dance devaient s'échimnger conutre des places

tors ! se disait-il en lui-mêmce, mc prnnent- pour 'intérieur de la ville. Georges pentsait
ils por tun garçon boil'eur oui pouri un commis t1se trouver enucor avec sa'protôgée, lors in'il

la :it pusser clevnmut liii, teînîtut ses enfans prr
lut tmi i; elle le sulnca avec timidité, comme
une personne débile et suiffraite ; elle
schmtuin tvers la ibarrière, s'y arr:, cher-
Chant d s yeux muine voiture de place ; comme11
il n'y Ct iavuit pas, elle attendit.

- Je sutnuis ce qu'il en esi ! se lit Georges
avec tie imitpalitiente curiosit, et, sans pis
réflóchmr , il la suivit. A d(ire hc ivri, ulois
nc savols trop comment justiier cette notu-
-elle démarche clt Georges, nous la trouvons
méme issez ridicule et fort pepu daiius l carac-
tère de notre lh;ros. Sans doute il êtoit piqué
des raieleuscs suppositions dont il avait ét
l'objet, et pour avoir été contrtiiit d'étouffer
sa sensibiblité éveillée, ieuit-ètrc rciiaise-nit-
elle ni lui iet plus vive et plus forte, irrésisti-
ble !plcut-étre aussi n'êtait-ce q uce pure curiosi-
té a près la fetmmuuîe, on tue sait pas combien
l'homme est curieux !

Ce tue fut pis snils quelque toibarras qui
aborda cette femme incoutic ; Georges ii'é-
tait pîas timulide, cptuiim uîais c'est qto
la 1Iauvretù a parfois son prestige coumme la
grandeur .

-. la bonne dame, lui dit-il enfin, vous

pu raissez undir.tclne unute voittn i...
~ Oui, Monsimir !

-1'onruquioi n'tavez-vousl puas repris Pomiuutl-
bus Vonis atur-ais-je contrié i ce n'était
pas mon intentii. on. c

- Oh ! non1 , tMonsietr, vous no,voils le

point, mépris, je stio une bien n muulheuureuse
femme, et voui u'z èts'tàap bonu.t- »-
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et chuleureux, et le protestantisme'un rucle
"ud)versa irc ¡ cie.
Lc premier volume avait résolu ce grand

prob!èm e :

Le second1 donnaI la soltiSilLi de cet ititre pro-
blême :
Pîu-r-o esCORE £Ttuî CiiRlTIEN, SANs S.IfE

Les deux volumes qui vinrent u tprès, réso-
lirentî ce t roisième probleme :-

LA SOcCETÉ PEUT EMLLE SE SAUVER A HNS nE-
DEVENiR CATUOtLQU 'f

Nous soîîlluhitons bien vivementu ne les deux
volumrues dont la traduction en anglais vient
d'tre effctu e, troutivet un si prompLt débit,
qlue lt ra dctioni ds deux autres ne tarde pas
1 venir compléter le bien que lf pl ît.ication de
l'uîv age est certainement destinée à opérer,

Sans è re d'nn mérit intriusèquement égal
ceux de Mociler et de Balms , ct iouvrage
est peut-être iepre à pri iIre sur leus m:asles
tun ffitsuprieur contre les erreurs diseur-
dntos minis nobreses du jour.

Depuis un quart dLe siècle, Comme Pbser-
ve le savadt avêque hUghes, dans son Jitro-
duction, l'esprit d'crreu r a chanu CIe tactique
dans sa guerre contre la vérité. Péremll ptoi-
rement refuté et complètement battu sur le
double terrain( de PEcritir et du la Ruisoti, il
veut arriver à son but pas des voies ifliren.
tes. Il iajol, il flatte ltes lheultés sensuelles,
les passions de notre pauvre natuire déchue.
fi tâche dIe s'nccréditer auprès de ses plis hbas
instinets et de ses plus bruitales propensions.
Il prche le déeuloppenent sans Frein des
passions de Phu itt ; il insinue f ule la re-
Igioni n aillii à Sa mission pour le bien-être
temprel de Ilomm, et q tila société a
trompoé et trahi lee espè rances de celui-ci.

Pour lhire contraste avec les inégalités et
les sonfli-ances du notre race, il étale à ses
yeux de brillantes théories d'un é tat de se-
été basée sur des principes nouveaux i-t ima-
einairel .a Tirt est rouis à neuf, PEglise,
l'Etat, lécole el jusqu'à la finnilî e, afin rJIu
tout adre avi-c les gouts nonuveaux de Iloim-
tue et dUla Uinne. conisiiléré individuelle-
im-nt -?, cIommue ils daoivet existr dans ce " Pa-
radis reg, gué que l'esprit d'erreur préparu
comme éjour à venir du ( )lniié. li,
1:u. de divinit, tmais "- l'htttwuanité " I1atissant
des demlilir.s caées où a bccderot tout-
tes Ies joui&ssues des sens pour lois le-s ithI-
mis sats exi-epiton, tel est le Isysélue ilou-
vuI lpar lequel on chercheà ézarer lit portio:n
soudtI'raite de lnotre rc , e n ( b,!i uit s-s
veux et süJiant soit c-mur, afin de P'loigner
plus sûrement des edeseignte-ts dl. C. t
de son Elglise sur la condition présente de
Iliumie, et son état futur. Ce systeiinc si
bas en lti-mt et e li(se pas qIue d'ètre -
doiiint ; car il i e " lhumanite " en iole.
-D-ii Ct il rav stntioii, t kgli cet Il'écriture
sont mis de côté comme des sjet idie-rents
par cette nouvelle hérésie qui émuaitue lbien
plus des pissions lu cmur que des éga rements
de t'esprit. Ct-tte iove lié résie achève
de miuer le protetantismo :Ins ses diPéren-
tes formes. et S'uttqfJIue avec ardeur a caitho-
hsm~ : nosv oavs ldi roumrqîu!, continue
PilHutrer ltéhlks svmi.ôme de 'e tuaI dons
les dîcoumr l et c-s é dris de cq¡e-unsui
s'appllentiene"re eatholiques. Nuis leur
recomm"îiianlouts ha 1tutire d'iue brochure de
notre iitr-ur, quîîi :1fautm suinsationi, sous le
titre original de " Reòiècle contre la rorsuru
île la vipère unire."

A ini, soit pour ficiliter uxl prastants la
ronservaio dile c-es docirintes di chrisi anismine
niox glq-les ils tî'ieient encore, commiuîîe étaiit
fondamentales. soit pour avertitr les catholiques
ie se tetirsur leur gardc, Pouvrage qui vient
d'tre- ollUri ai public amiéricin ne sunrit,
Sieln tins. ru ê trop répandii. L tiaducti

in ianglais diun; paireil ouvrtgu nétait paS
cbose facile, et ioirtalt elle a été faite avec
goût, juznient, et fidélité.

:,es volumes prendront leur rang parmi nus
premiers ouvrages de littérature, et le tradulc-
tour rt l2s iinprimeurs ariront mérité les sili-
cères rtnirciients ct I'eieouragenit tILlibé-
rai :ilu public catholique et tittéraire.

[Nous n'avons rien à ajotter a prés un élg
et une reconiuaindatio partis de si haut.]

NN. 13. On 'rouve aussi à vendre chez M.

,



MELANGES RELIGIEUX

gîîdlior un fort joli voluuoe in 18, intitulé

nissOi5EN lS PETrS meANS PEUX. Ce h-

vret contient les prires dimtznin et Jui Soir, la
Mcsse et les vqtics d Iihmache,et diorses

iutres prières. ]1 est orné de six gravures, et
l.Jporte l'approbation de 'EvequeÔ de Mont-

réal.

A sr.1rA N A piriE. oisa ppronIlons par

la Afinerve ciiih l óte nationale doit se cêlé-

brer avce toute la magnhi.iceîce possible,eett
nnée. Pour ides motif fondés cil convenan-

ce, la procesýint qmii avait coutilume de se for-

mer dans la rite St. Dciis, pour s rer dre aà

l,église paroissiale, s'orgunisera daus la rue

Craig, pour delidployer ses pompes dans les
fliuiboigr St. Autoine et St. Josep. A près
la muese, elle se rend ra, cornme d'or d i ie,
sur la place de la çetii!éd t rule i ell se ilê han-
dera.-A la demnande te la Société de St. Vin-
cent, le montant le la quête q ui sera fitite
dans 'glise, lindi, sera appliqué ail soulage-
ment dus incendies (pauvres) du fuiulurg St.
A ine. Par ii sentiment exquis d'égard et

de syipaitlhie pour le sort que l' il]ncenldie

vient île faire à isi grand iombru (e sCes

viciinms, il n'y utra pas de ibanquet d'ordre
tuîîlorisé par le Comité de PlAssociation St.
Jeu Baitisie. ais mi certaiiiinnombre de ses
ieiibres se rp n1t de fiire lin pique-n iqie

vers 6 heu res du Soir, au nouvel hôtel de M1.
Cunpain, à à1onklanid. Pour rendre le pnrtie
(le plaisir aecessle' à in plus grain: nombre,
le irix de souscription nic sorait Ile icd 2s. 6:1.

ou 3s. 9d.

Il est qiesti ond Onvoquer ue assemblée
publiquei pou r a is-r ix moyens dlescoui S
iniortin ls qui ont été rédlits i itnesi (léliora.-
bie iltre-sse par Pineiidie :leGrimtown. Nouis

somme1siudi que la religîiotn stimulera,
par l'orane die .'s iiistres, ces bnuutîx mout-
v<eits de charité. Quelue soit le mode
Iue l'on j iire le plus expiédi'*înt d&adopter, toit-
jours esti qune oil doit fire diligence.

WU ioset de By0 own •

une!ire hu lowrgti i inous a été re
tmi-e que pli-urs jour a tprès 'a clate. cou-

lit ui ue toulIh: tillue nouis SouIes
1 rei i ili rer

e u : .-I : pr > S s iu n dl li F t - D i e t , n o u s
(lit le correponidant. s'est tute avre toute la

p tî la tr. i ll:. ite possibls .. ()I a vait
voulu fîiiir craindre qeh os itwinlles dle la
part dle certains srcuir s assez fin ali ties
nis ce i'eimit quii'uniie crainte tmal fondée.

2. Lutidi, le 3 jiii, eut lieu une autre
féte jtyeuse et lpaisile. l.es Smirs Grises,
digînes filles de la communauté le Montrênal,

lepuis i'lur arrivée à lUytorwn, le 17 l'évrier
hai5, haiient un, luivre et petite maison

cii hois niii n'tnit ptas mt'me leur propriét è.
Ce local, dîpuis déjà longtemps t'Iait deveui
roî1 ress érr. et par stii t e, ls reliieises souif-

fraient de tirave;s incomm lits.
Mais hi i'r vidence a bien voulu poturvoir a

un nutre crdrt de chose. \ suu i nsti ition
sanus doite. le Thitreai dhs Ofliciuies e l'Ordon-
Miace., avec ahi. gersit et la nbillese de
seiîtieits qlui caralrirst c'es .\i'ssieiurs.
litr donna it gnithlue et spacieux terrah .

le trenite-mitlii.18-.1avait et lie, hi ho'
îIédictioi stletnillie dle la première piîrre

d'un hÔpital(l de larges Jiiiiensio)n, sur ce
même tnrraîtt.

i'uit le uttode a eté agrrablement surpris
à cette im hleurco époque, cette ;îi-
iée, 185, la iumi-L.l ait élé halitalle et prête

à recevoir lahé'leioun... Une puii' battiante
avait flait reiettre la f ite ai 3 uin..Ce jour-l.

utne foule counsidéerale.lutanntières d èp1 loyées,lc
clergé cil tète, se ruid it avec pompe à l'aI-
Cie-i ri.idne des teh uets, i 'Ct cui-
tt pas pen a celles-ci de faire leurs adieux aà
Cette pauvre tmais pisible demure ou tant

lheu'es hetreses s'étaieit érioilè'es pour el-
le eCicti où le gtain dil, rnvér a vtit pris ra-

cil poir lehv-mnir,e peu tde tem tOl'iet coinmoii e
pnr ench1tantementt ng narre.où des mil-
liers d Oeux ve.ieit déjà se reposer avec
tant dIe bonliheu r et de er is 'allègresse.-Le
Spectacle d cette ittressanitte' t onumttnalité,

cotnduite processionnellementà sa - nouvelle
rêsidence, fut vrtiment intéressant. On
ie -pouvait se défendre contre tna éiiotioni
di'atlenJrissement ci voyit ces religieu-
ses accompagnées des longues îles de leurs
orphelimus, de leurs iiifi rnes,et surtout de leurs
nombreuses élèves, pensionnuaires et externes,
dont le costume se mariuit très bien avec la
verdure si riattte d'tUn gazon IIouv nellleet
né.

Le nouvel hôpiitail de Bytowui se conmposn
le IeIx ucorps de logis, à 4-i étagen.qui se joi-

gintnt à angle dlroîit et offr'eint la f Ire d'ntc
equterre. Chautin de ttés cienes de langle
a 100 pieds die loung. Li lar'geur de Pédifice
est de 4- pieds.

(Pour les .3élanges Religieux.)
l. i :. rEn , 'Et

Votre feuille d 'hier vient de î''pprendre
qhume 'absen10n é/c duns MOnI tlluau dlu
typhus était uni sujet de reîml rtus. De plIuts.

vrs exprilulez le démar qlie je réponde moi-
nm mea la qutest ionui ri vous a tél a-firessé.

Pt u' me i-enre a voutre iu:rpel!tio, je tmc
hâte ie donner lu cute exliicatiuun que
voici: -

Je déchire d'abord que ia reslpoisaîbilité de 0
l'absence inacr <lnee rni' pht~'ient tà mmuit stit -

le savais qtue neif prtrs dont emiq du Seim i
naire de St. Stulpice, tv:ient sacrifié leur vie
en portant les secour de leur ministère n ix

(De la Minerve.)
Expoioien Ne cuni.-Toutes les rumeurs

belliqueises sont à peu près détruites. Le
héros de Cardeiins, le gêi. Lopez est arrêté
à la Nouvelle Orléans, et les autorités Anéri-
caines ont dclaré officiellerment qu'il n'existe

icuin dlanger de rupture avec les autorités
Espaugnoles.

(Dit .Mfontreal Gazette.)

Nous regretIons de voir devenir duo plus en
plums frqtent d usge des petards.ans les rues
e les huibourgs de la cit, in depit de la taxe

rnîruse que pient nos eomcitoyens pouir
soitenir ui une nombreuse iolice. Nous somo-

ros pernruiadls que ce corps sera attentif à son
devoir i eut égard et gn'il ieuti ra tut ter-iie à
P'inconvénient duit nousinous Nlaiguus.Nous
terinlions ces coiiirtes reitarquies pau r la cui'
tion d'un 2:emple qui y a rpport, cormnie
preuved'une des fnestes consêquences du fit

rîtue nu10is a'Vous signalé. IlUne pelitue fille,
âgée( d'environ cinq aus, enflnt de M. Levi
Goodtuuw, le Charlstn, revenait, v'idredi

rnier, de Pcole à l iaison de ses parels.
lorsqut 'ut qut de ces maiencoautrutx ro-

jertiles fuit niéglie ment lancé -ur elle
-par la miain d'un jenîne hommrite. Ses vétr-

wt pir'nt fe Air cxlusion ds' pnards.
et elle fut uatteinte ie brúltres tlleenet s-

-ères qu'ecri nmouir t :lu nche"

(Du Candien.)
malades. Je savis quie tes inembr's de tuu- ,L'f Nvi.uENcE iESItUSEET rucJo
tes les Congrégaltios de Prêtres dh; u iocèse, FIs fkL. -UîE truNEsO3 Q Utis le Rr inlous
et mmt quepitcs .ésuiitus le New-Vork t nExtr du 16 miai, apporté par P./siü. tl'arti-
un Donunicin de PlOito, et enfi gne grand rl' suiva, t comme reprouit Hu JJoi'- .
nombre de Curés et autresPirtres avaieut vo.- •C/roie de Iudrs :nous le etuitus à
lé au secours des Pasteurs de laI vle. Il ne Cnotrelti srus tottus rserves îlsrtept usà -

i'etait pas possible de tiiru jusic àf toute • ntrunàen peuusn tcequi revoudisrt
ce catgonies d'Eclésias:iqs, v que les na upsvoîsreçu i coura : li, cm
règles de Prt ne mie permet taIt pts de , icutt ades uu u e o'diires
grouper tunt de personnatgs dans uni cadre .n i tuo esctuirueosus exrac t à ordivée à
aussi étroit. Ilrvqute u Dioèse, gti atvitt t rluum le 3cou rat,tciiihain[et ierivee a
exposé ttItl eIbis sa vie 't uie le tlhu i e euhuia l'etuéson reubl' à ntie épcnc-
contracté nux abris avait rouduilt aux pcres dui a rvutivc'e. re lae sisonreutil lnCia

utomheau. ii'a seinbIlópouvoir rerseei tuiut• t . li
e'corps hi tête dliu'l il s'eit mutr'é jamaisend exrpeusqu-I l it.le

le de dlouement.l Voiiü W wui voyage. ale et r tvenir en deix mois et isrs
titimuuireît i.it •tt \oii iu'Iluuî Jonrs, le pts prmiit vorge qui tuit jai étéje me suis cntentt de p'oite dans iuonMy% tu it- il apporte 153 touteaux d grrisse.

lt] u évue duliilist'anit les deræ'rs sa- .Ct Lévnement remaaruable a t été clairecreeinclts auxi mourts' ,ilent :t poitivimenti. annoncé par un jeune
., . .î . I î -ol .h' l euuum' Sus Piditiueice iesierique. à Peter-.Montréal, 9jlum, 1850, ica.I l éit il yaquI wiyenpé

[.\Vus esirois que l'expàlition qu1ot 'ieint bre ibil y a hîti uîe 'iiipe, eut -i mmb puclerl w&ud e ii'<iilOilittXttuiule îi elt,;de hre stutra pourcahner lat suirprise dit R- ton R:ts serait le iprelmier âient de retour,conn isstanc et de atitru-s. Peuti itt ns qu'il arrieurait le 'mai iavec .,000 veaux-
est il pertis 'ýtuuneuq uic. salis dott. masu ttlins (eutviron.150 toieai ut x . On demandarait ltclitux detmanquer ie recotrtia-nuieeauJeuneihomme-ce qu'i! voyaitifjord(dt .envers let eiqprotres usue nt cConnaiolsm Ii//on R edn tqu'iiiluparlait; il réponditsauce ' liallsii n et hmsque. trs dont li 'il Voait l apitinLe et le :loutuItr dans li
le souvemirluieséhpp ié ileL.tacbine, p nielés sur le secou, iui s'éta it biesletiut uty'phus nia pu.s l ur but de înayer s- l min ; eboet ua etc vrie commne

Stribut le grtit à qui re cet uyant eu à la date indiqué.la terr'. C'est toutt siph-mi'et tui souvenir I rtjtune honu aiiri dit en m me temps giiîde la protectnu attribueà M la Mère de Dieu. sir fon Fratnin était bieî portant, uniscontre ui fléu p'ouvaltable. Aussi sion - q 'il paruissait ttaigre, et qu'il reviemru itles-nuts surprisY d i tte expr"siun de sai et sauf. Netre ctrrepondant ajtnte que
R ecolu iisunuce: "ri tIt"ie public y et IOur ttuli- cS irconsitees nt mi. es uhbutanus rde 'e-
que ciose.-' L pubic est trop reli¿ieux 11uur' terheat dns le plus rant d msoi.

ne Pas trouver ces mots l uin peu étriines ] untt i'oun [.! cAxin.-A t concours
-- (lb.-... ..---- de tburage otv'rt à Albany rat commtîIent-

Citations de Journaux. c ite cette semnuqne, i jree ictite) atx

(uî Courrirr d s E. U.) î:leisde N'w-York. New- .-rser et Miich:gri.
cExt:s.-Lee niar nu duc feun ont éé. et du Canada .sous la directioi du comrité exi-

dehui é trois jouls, d'une f'réquen que li'n a Clif de ' société dIriculture de lEtt de
ueine à s'explait r tins cette suisduUt l'an- New-York, t qui d-at idurer toute la seni.i-

mée. Le ius cotsidé ra le de s situist e a ne .le prenier prix du premie'r jour a él t'em-
clate samuedi, entre .1 et - heures du main, porté par une harue c:uindienne, faite par
tns West street, dhins les margsins l' inp- .\I. Alxanwder' Flck de Mouitré., sur le aMo-

tion des p asses ''I erlas Iln. I s'y truI t ilMle cossis de Wilkie, et conutiite par lî
en ce moment plus eL 5.000, buils Ie tmuur- labouruur candieiu, ÏM. \latc ]iltchiison.

'is, udont ue partie a pui tre sauvée. Dolize uearrtu's ont conuru pour ce prix.
plus oYs o nuvriic. Le hä tment que cou- L c P'Ues F.\TA L.-\er-i dernier (14)
vrit tun façalde de plus de 200 pis a cuti- vers midi, doux ju-tunes gens de Saint-Rt:-h.
si'ralemnent soufert. 'uni nuné Aiulry. l'autre f igtiont, emuîplovès'

Queirlues leurns auparavant, l s Imms àla cordie <te M. llndersttn ià aul utt.
avrient cOnsu, W enu tuie hli aiut N n s'amusaient, après leur dîiner. au près d'un

390 de Bro , cuire Wlite et Wlker pits que Ion venait u(e nettoyer et uin ne
street, occupée pu: un m irch:ul dioineaux. ct 'enait qu'eni'ron trois piets d'eu. L'unu

y n eu encore, atnsi q :c nous raions ht. dLeux, s'etant fait des:endr'e dans mn se,rau.
plusieurs autres simistres, sperclement dans fut rsplhyxé par le gaz acile carbonique1 au
la nuit de samedi à dimnche, mais nous n'a- fudd uuitls; lutre. étunt allé à so secours
vous Pas ppris rlu'auuinuit entrainé des irr- fuît érlemenut asphyié et tu ouvrir :i-
tes counsid rules. dc qui i passait par-.là, étant descenduit lui troi-

________________ I ~ '-~--~ ~'.-.*____

L'vacent île sa. voix était trop naturci et trop
<ori uitur q'uton cmi tpt doculuter.

- ?ltis utlors, % (utus eu.isiez peut-étre nueux
fait de reprendre lmib ts, réptant G eîorges

- .e nle le pulis ms, Motsietir, poIIIItIs te
', Ilias jusqii'où je vais mîîoi-utè-m1.e, et j'ti bien
peuu IL force.

SEtes-voius mîhlade, lui demanda Georges
av-c imté rèt?

-- Depms isieulrs semaines je ne tme lcvnis
autjourd'i j'ai été forcée de... de sor-

ais, si vts êtes maulade, ce n'est pas
bras ei u a e ller ain u fant sur les

-J'ai été forcie répéta-t-elle à dei-voix.
ci, il y 'ut utti.'elnup ; Corges se trouvnit

assez embarlssé de sa peronne ; ces renceuont-
tres lii élaient lieu f:uilières, et il ie savlit

trop 'ctlînient exprimer ecnvenillemenut Pintué-
tèt qtupil élîrouvcait ; il crsigniait ildihuniier par
les offres qui lui semlthuaieti iimousquit-es; d'autre
art, il ne vuti s se trop an"r, ea,
aPrés'touit, il ic lhlInit pas beaucoup se fier îuîx

I[an rî'ces
Vos, etnfutîns n'ont pa '4Pir d'une i >rle sante,

i'utIel hit, il.
l - C'oe qtu'ils onit eti hieni à snutflTrir,répondit-

ele, et Dieu sait ce aqu'ils sumliioni encoîre !
- linii flu, qtiaille z voeus ii lre uinisi par

mville, tindlae conunevous l'ôtes, avec des ei-
fae qui ne sont îpain mtieuix l

Il-0 ! \!onsieur, c'estl iue iistoire ausi ié-
b entendre qt-a cotter, .Ju criidrais

d'abiser de- votre·iaienice et de votrotimps.

- eCouttcz, li lit l'origs. si outs 0 tavez
besoin( de glelquie assistauce : suis dispos
a Vous! l1 prêter : voyez dotc .si vous poiuvez
Imle faire connatre v'otrie positiui.
- Il y cuit ii tmomenîîutl ue silence ; la c- 
riosité de Gorges reulotub'ait ; lus ré pu-

guninetces de cette feiiiiie à l r et à s'ol-
%'rire uisicnt sur i ulue iipressont d' plus
ci plus fIvorab.

- ]h bicii ! Monsicur, reprit ni soupirant
la pauivre femme, nous vivions dillieilement
et à graidlpeitii mon mari, ces Irois eutfnitis
et. moi, lorsque la santté tii citer homme dé-
clina de jour Ci jour, il s'einîllrit d h poi-

trime ; n'nynt. li d'autre ressource qtue sa
journée, il s'eltorç:t do remphir sa tâh tuil-
gré ses douleurs et sa ailesse imais <le lit
sorte il s'est épuiisé tellement, qr'ut jour il
lui fuit impossible de su lever, il se leva ce-
pendalitil, mnis ses jambes ne le purent sou-
ir. Quand il se vit cloué rdans soi lit: C: Oi

therinie, io dit-il: Diet te du eîtiauuiie ti sa.
crifice ! (Il semblntit q(Iue ce n îî'u'îfut pas nli
pour lii) Quest-ce d(olne, lui dis-ja , toite im-
quiète? Ma uladie,v erit-il, a- mprt er
nos derm ièt'es 'crssuricttes, lwn)itîtôt nos enfins
uluititruont puis le pain ; nuis.mluoi porter àl'lhtôpî
tIl ! Et commt nie0je 1liartis sanis pouvoir ré-
pondre, il lotta: ril nt'yI a dlo leCshonnuctt ique

Jpuur clieux qIue les vices y Conîduisent ; pour
moi je recrcie Diei ie m'accorder cet aile
qui lonu sera n tie rt'ssoutrce à touts. Il fill[tut
Piien nous sâtparer, Mlonsicuîr, nos etulis se-
-raientt imorts d.e'fiuiii! Depuisce tumonteiui,ml:i
de,ct brisée umoi-împe, j nai pu le revoir,

'att pis en la force de tme lever. jria...
't elle hsitit à poursuire.

- l)itus-.i.oi ttut, continuez.
- Depuuis hit jurs donc. nortre propriétaire

i'aîvait siguifi de le pnryer oui le î1îtitt'tr stu
tmAn. Je ne p s le s:Aislire, et raujurd'hui

i fal ult partir Ci lui abandonnit les leux
lits qui noius restaient. Di'ien tue :naut irila
foncr.codn iteind r' Pomnibus, et la bonne pelser'
d u lie à lltel-Dieti. -i . îîuunî î'mu'«'t-, iui'
et lui demîander e<s'i il, car ce st [ m e
si sg' J.1e te suis dolc mise cin lroitu ne

s chantt si je le ret rouilverais enccre, il me
sertit dou ide le revoir ! cUte usée me

déchirit le e<eur ! enfin, n'yat ilits la
f'ore :e ftire unF ps, j'attends ut flrue pour
raller jutsquet-hà.

.- Lt cette iiced de cinq fra'cs, cest touit
ce (Ilue Vous ptssédez ?

-Toit, Monsieur i.!ah ! j t e reproche bien
de flaire tort, à mes euthus, en prenant cette
voiture Ic

Con me elle pirlait, un fincre vint station-
ner. Georges luii i sigue, et sans suvoil' tu

juis'to ce qu'il fis Iilt.il y fit monter cette
emePbentroisenmlnts, et monta avec elle.

-- ñ Cltl. i dit-il.
A continuer.

A or.i1tî At u cmenr.

-- Le Gaspc Gaatdit queu si M. ami l t(on,
avocrt. dl at'pis, se porte cî uclidt.t peur la
rephréseitation ilitcoui téde Gnspô..deveue lit
vacate par la. retraite e M. Cutlbert il
sera Mlu.

---------------------

QuI-t;iêmeB 3ataillon-
Pour atre Lieutelntut .

Eiuseigne .oph 'Tessier, jr., vce Consignîy
niom1t mt Chirurgien. t

sième pour secourir les deux premier-, eut le
même sort. Tout les' trois ont été retiré%-morts

rdL puits c t 1ppariés à Sainti-och dans l'aprè.-
midi.

On prétend que cela ne fit pas moits de
quaturze personnes qui à diftfrentes époques
ont péri de la même manire dans ce puits
fat oui dans un atre à-peu-prè au môm en-
droit.Uce person âgée nons dit avoir vu passer
à la fils sept corps qui en avaint été retirés,
et iarmi lesquels toimut cui du·père de no-
tre respectable conevitoyen M. Charles Lain-
gevin, celui d'un nemnié aRodrigue, titn de ses
emiployês, et celui d'tn uomm Savurd à gui
la terre 'apartnaiitlors. Pa'mi es victiies

pIus rewntes nous nous rappilons tui fils du
comnudant Ju!van. de la tariine royale, as-

stnuit-'aupitine di port de Qiiébc.
ENoltE UNE ca'I'as-rRjiHiE suRt LE LAc EtiE.
20 PEosa Ps ;EIaIEs.-ti ie dèpéclie télégra-
lie dre d uffto dIt i javunt-liier matiu le va-

leur Grij/i. se renulnt de BuMlnl à Tiledo,
prit 'eut it une vingiuine d" ii!les'aui-desus de
Uleveland, et brûla jts-pin flittuion. Le su-

'oim, qui a gané terre à l nage, It que sur
ux ou trois cents pîersnnitles qui se trouuvtient

à t>ord, trenite seuleient ont pu se sauver à la
unge comme lii. Les Jerniers rupports fot
mnter le nombre des victines à:leux cent soi-

xanttr. De (le unibet sont le cauptaie, sa fuu-
ie et son eiifaent ; M. Fraron Flel, de New-
York, sa fmlite et ses quatre enfrn . et M. -lul-
race Palmuer oprater au bureau du tlegra1phe
a .luldi . y j '

Nouvel]es et Faits Divers.
- Uit lhto mile du district de Gaspé dut nom

de Picard. t près viir mangé une cTuant de

puis sees uexédant une iute, et bu de l'eaul.a
succomiibî utiaux suites de cette abondante 2ol-
lalion ; le verdirt d iucoronaire a été:I. mort
de siuffcatio proiduite par une quantité imi-
modéroe de pois."

-Jean Le Boutillier, écuyer, de Gaspé a
acquis la propriété de la Seigneurie de Mont
Lois, at dcret du sheriff de Gaspé.

-On arle beaucoup d'un projet de loi qu i
va être. soumis, par le Gcrivernement françuus
à examn u coniseil d'Etat. et qui auirait
pour imt l'éaita ssceet, en Algérie, d'une
colonie agricole, composée dus enfAns trouves
et des orphlins paivres. On transporterait
dan s ette colonie cetux des enfins qui au-
raient I 'ge de dix nus. âge auquel. auîx ter-
mes d'un décret du 19 janvier 181, ils doi-
vent ressser d'être à la chartre des hospices. et

lurqul us raient atteint 2 anus on leur fe-
rait une coutessionde terres. avec les outils.
et le ht:ul nécessîes pour potuvor se livrer
à la culture. A l'appni d ce projot, le gout-

verunemt a exposé deux faits efirayans qui
mritei.t d'étre signalés. Le nombre des en-

Eims trouvés fournit n ce moment, i cim-
quaintiéièi de la popttion totale, oit environ

700.000 uiviiuts pîur touite la France; il
furnh un lxne de l. population du dépar-

tement de h Seite, tIoenviron i3.00 indi-
vidrus. Prmi ct s infortues, les g.rçons four-
uisnt 15 P. 010 de la population des bagues
et 13 l. a00 de celle des maisons cenutales.
Les filles secrromueut à peu près daisI la
mütmte proportion!

BuRE.u DE LAD.IUD.AT GENERAL.
T.'iioiao, 14. J'lin, S5J.

OnDRE GEEr t. o2o l,1..
il a aIuà SIn Excelletice le ionvernuîu tr Gi-

itéral fi re les uiuinoalnonis suivantes dans la
Milie (e cette Priv tuee, Savoir:

ItG IE NT D E \ AUD RE UIL
1h'uxi.rine Briaizloa'.

pour être Pnseignes:
tr, Genuiniiommte.

I\lich ir' Gtuoun. "

RIEGi.\l ENT DE CHAMBLY.

Potr étre Ca liu i:
Lieutiant Ale.s Paré, vice Goyette, qui se

eire.
Pour être Lieutenanitu:

Lutneignte Luienne tut loljeau, vice Paré, pro-
titu.
Pour élre l,meigne :

Aiilbroise Alas-é, Geitillhomm tie, vice Mniit-
cou, promiu.

Deyu'xiîme 7utal/on. -,,
Pâlur étre Lieumenaut-Cooel

Mtjtor Jus. r. AltaruI vice nle, démis.
Troisjuel Bai'la illon.

Pour être Capiiine :
Lieutenant A mhroise Bourgeois.

Pour tue Lieutennnt l:
Esei gîte 'i r l'' Tt.

"'.douanrd Bourgeois.

~eig . : ru rchonJ, Getilhommieutre
EHdwauîrud iceDoutald,

REGlalENTE Dii NICOrLEm
Trosién e B3ata il/ont,

Pouitr tre Ti 'uues t t-Colon-l r
ulnjuur Louis Lanidry,vice B3enuibienî,triansférê.

REGDI:ENT DES DEUX.Ms;ONTAG NES.
Cingqmêm;e l3talouî

Liu'meîuî!rce Capij udant Oscar Bareelo, vice
Bocurkte, qui ise ri-e. 

Loti t' trte Lietnieniant :

Enein P"lix Biruleut, v'cc larcelo, pro-
Pou'r être Enuceignîe .•

Sergient rsidore Biroienuivice B3irolcau prou*

RtEG-IMENT DE S'l. IYA CINTHIE.

Par ordre de la
PRÉSIDENTE.

Montreal, le 21juin 1850.

ZESSIEURS ie, Curés troteront à vendre à t'[m-
rrim:îie des Mélan'es, LE NANUEL DE CFT'

2UI VEULENT.S[IVRE LES EXERCJCES DE LA
VISITE DES EVEQUES. Ce petit opusefîle sera tit
plus urndt avatage; ion'- les fidèles en zènrial. Ceuxc

(lui auront l'avantage de recevoir la visite épiscopale dans
leur paroisse. furoit donc bien de se le procurer pour
leur propre utilité. Pour cela nous aurons soin <'en en-
vover un certain nombre ian toutes les paroisses qui re-
cevront la visite cette année. Le prix en est de deux chehniî.s
la douzaine et desix sols par exemplaire. C'ezt unebieni
faible s.mmne pour un joli livret de 64 pages.

Jos- RrVET.

E Soussigné à °honnetr dinfoimer le pulics ret,
-~~partilicu' les MM. du Cierré, les C.)rn-'ntssaires.

d'Ecoles et les Tistituteuis. que l'eneouragement qu'il ii
îeçu. et pour lequel iloffreses plussinères remerem u

l'a Mis en état d'inprimer tous les LIVRFS ponr les
écales élémentaires et autres qui peuvent être publiés
avec aî'antazes en ce pays, et que ton sarait oligé d'i-
poriPer do l'tranii-er sans le pariiotique encouragement
qu on lui a accordé,depuis son début dans cntte branche

d'induls -i'. Il a maintenant et ma un , oti t tè-
considérabte (le LIVRES et FOURN [TURF; d-ECOL r.
ainsi quuu ruirand nombre de PETITS LIVRES et DIA-
GES propres à être donnés en prix aux examens,

- A US S I : -
Utingzrande quantiîédedifférents objets qui se rattachent

i. la Librairie. et trop long à énumérer ici qu'il vendra
aux pr:.c les plus ré.uits.-

Moméil.le 18 juin1S30.

J.-2TE. ROLLAND.
No. *2-1, rte Si. Vincet.

A Trâ EN I IO-N !.
LA CLEF DES

PRINCIPALES DIFFICULT.ES
nE LA

GR AMA.E iRANYCASE,
ou couens nusoxxvsea 5 L r.x iÂiraE raAsÇArsS

In même nqi a éé domié avec succès durant plusieurs
années en SOIXANTE L EÇONS, par
CHIA LES HUBERT LASSISERAYE.

DumII' A LA .EUNESSE CANAIENNE.
A vendte à M omréal, chez J. B. Rolland, Imprimeur-

Libmire. rue Si. 'incen.--rix: 2 sch.
Mun tél.l 7jiii185S0.

4 .EA,-NBAPTISTE.
LF.S Scociétés de Tempérances et de Sr. Jean-Baptiste

pourront se procuer une statuue de leur Patron Sr.
JEAN-BAPTISTE eui s'adressant au magasin du Sous-

Sfý1ié. .C. CATELLI.
Rue Notre Dame, près de Bonsecours.

Montréal, le 4 juinî 1550.

' t''[1i Ui Lbit&
POUR. DISTRIBUTION DE PRIX.

jEs sossigls olrenutaintenant en vente, un assor-
iiuiment considérable( de livres, NouvELL.EMENT

REçUS et propres à tre donnés.-en prix nu à fornier la
fond u'une bibliothique de paroisse. Tous ces livres
snti scldnenctt relbis ou élé.amment cartonne-s avec il-
tu-tratrOuis.

PRIX TRÈS-IODÉRÉS
-- A U S S1:

Un choix t'és varié de LrtvrEs oE PRrtREs avec re-
hures obdit aires ct autres.

On prend en payement des

.E. R. FABRE rr On:
Rue St. Vincent. No. 3.

'M litai 1SU

I MAGES NOUVELLES.
Rcduction de prix.

L ES Scussisnés viennent de recevoir, <te Fraice
25.000 feutiles, IMAGES assorties de grandeuts et

qualités, qu'is offrent a 76, 1216 et 3010 tes 10(0 feuiftc.
E. R. F.-BRE E'r CI4.

Rue St. Vincent. No. 3, E
21 miai t850i.

NOUVEAUX

CHA PE-AUX FR~ANCAÏS,.
Pour M t du Clergé et autres,

REÇUS DIRECTEMENT DE PARIS

* MJ' ~& _i.dyŠ
A LA LIBRAIRIE DE

E. R. FABRE 'r Cir.
Rue St. Vincent. No. 3.

21 lu.ai t1,80
ESarguillers de la Paroisse de St. Hermnis ree

vront des sonutissions pourles réparations de t'E
Paroicsiale, jusqu'au 1i JUIN prochain.

Pour Plans et Devis,.s'adressertau Presbytère.
. 1a P. POULINI t'ru

Moantréal, cl 3 mnai 18ùf0
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Pour étre Fnseigne:
-Sergent AbrahamPuapineau,vice Tes:ter,pront

Pour étre Chirurgietn;
A. L. P. Consigny, Ectiyer, M. D.

Sixième Bataillon.
Pour être Lietiuenant-Co!onel

lajor Timoihle Brodeur, vice Casault, de-
códe.

REGITENT DE MONTREAL.
Quatorzidme Bataillon.

Pour etre ian.eigne
1]yucimbuhe Paquin, vice Payment, pronMU.

ncÈs.
A northier, district de -Montréal, le 8 LOi. après cire

mandie dû plieurs années, supportée avec patience et
réeiCn;ation, Amable Cazabon Dostaler Ecr. Capitaine
de Milice du lieuàPl'âge de 80 ans,3 mois.

En cette tille, i 19 coirant, à lHôtel dc M. Cermair.
Lu'l'lanc, M. Joseph Paradis. apiès une coute et doutetl-
reie maladie quil a soufferte avec la résignation du vrai
chrélien.

-Le même our. M. Germain Lefévre. âêé de 85 ans
-Le 17. M. Arbogaste Keller, âgré de 63 ans.
-A St. Piele 17, Louis-Joseqh-lzéarâ3é ade 8 mois,

enfant du Dr. Bardy.

L E.3AZAR. sous le patronage des Damis de la Cih-

pour e sottien de l'Asile des Orpbelins des Ré-

clcL;edufhul>oirg St. Lauirent, sous la direction tie
Mesdames Chalifouix et St. Louis, aura lieu. MERCRE-
Jî, le 3 juillet prochain. Les personnes eersritables qui
ont pror.is d'y coopérer, e- qui ont quelques objets à don-
ner pour ce BAZAR; sont priées de les remttre a Màe.
Ch-alifoux, asile des Récollets, ou à Mde. St. Louis, asile
dt S. C.., St. Laurent.



3MELANGES RELIGIEUX.

\ATIONAL LOA:. FUND LIFE ASSURANCE SOCIEtY.

SOCIÉTÉ NATIONALE D'ASSURANCI i

LA V

DE

LONDRES,

uANQt ni'ErARGNE FOU LA VEUvE ET L'OnriELi.tN.

CAPITAL - UN DEMI MILLION STERLING.

'!6 ORN-IlLL, LONDRES.
UREAUX 17 GRANDE RUE ST. JACQUES.

rMONTIRE -1L.

BUREAU LOCAL,.
3ENJ. TOLMES, ECR., PFrsIDENT.

A. LAROCQUE, Ecsn. E. R. FABRE, E-n.
il. L. ROUTH, Ecn. |W. LUNNI Ee.

MEDECINS CONSULTANS.
F. T. BADGLEY. Enci.. 3h. D.
H. PELTIER, Ec.. M. D.

.. R. STARR.ECR..ACENT GENER. POUR L'A-
MERIQUE BRITANNIQUE DU NORD.

SE avantages que cette Institution offre as puiblic
- sont nombreux et inportauiti et les taux d'assuranice

aussi réduits que la sureté des assurés et de:la sOciété le
peui %ent permettre.

Voici quelques-uns des avantages tous particuliers
qu'cfre cette société à ses assurés :

2 . L'assuré a droit demiiprsunter dus Burcatu les deux

tiers des primes pa- lui payées eupar celi na pa cr:ii-
dre d'être forcé d'abandonner a police- faute de ruoven
ien paver les primes annuelles.

1 ý. Une moitié de la prime des cinq premières années
pe-ut étre payée par les Billets pro: iSSoirs des assir e
<1m-niimes,-Ces Billets peuventne pascll tepi:ýes, ialis

its peuvent demeurer ài iitrêt entre les mais de la
,Liété, et . la mort de l'assuré le montui't eu sera

ddulait de celui de la police d-assurance.
3 ý . On ne fait riet payer pour les drcits de Timtbre

si pour -l'examen médical.
4 Les Bonus sont repartis annuellement entre l.>

as5uré. soit en réduction dns le taux de la prime
annuelle. ou en augmentation de la somme assurée:-et
e-la' au choix que pourra faire coniaitre arinnuellenment
I1.ssiré. après avoir été assuré penit quatre annees, a

la quelle époque le Bonus pour les dites quatre anneri

loi sera payé-et de là tous les ans.
5 0 . On allouera 30 jours de grâce pour le pavement

annel de la prime de police. c'st.-dire, que h police
sue sera pas périmée si le payement s'en ain pundaut les

trenttejours qui suivent celet où ce p:lvtsaiynt antiuel au-
rait dt être fait.

6 . Un bureau géné.ral pour Amériqueo Briam:ique
du nord ayant été établi EN CETTE VILL1E hs ansu-

ransces seront acceptées par l'AGENT GENERAL et
les polices é:nanés d2a suit-.

Le bureaî s'assemblera régulièrement au local itidiqué
ci-ba-. et les affaires pont cette province y seroit conidui-
ses de'suite au grand avaniage des assurés. Un des né-
decins consultams se trouve-ta au bureau tous les jours.

On accordera des préis et on payera les polices expi-
reés de suite au dit bureau sans sréférer.ce ailleurs.

On pourra se procurer des brochures explicatives de
tout ce qui a rapport . cette association. de neme que
des formules en blanc et toutes itformations quelconques
au bureau à Montréal et des Agemits par toute la Pirvince.
uixquel> on devra s'adresscr pour fatire ses demandes d'as-
iulrances. etc.

N utréa, le 12mars 1850.

'THiECOLONIAL LIFE ASSURANCE CO3lPAY

SOCIÉTÉ NATIONALE DI.ASSURANCE,

Sur la Vie
CAPITAL,- £500,000 STEPLING.

GOUTER ENUR*

LtE TRtS HONORABLE CoNTE D ELGIN ET

KINÇCARDINE GOU\'ERNEUR DES CAN.D.AS, ETC.

BUREAUX PRINCJPAUN.
E DINBURGH.... 1, RUE ST. GEORGE.
MONTRÉAL..... 49, GRANDE RUE ST. JACQUES.

CA NAD A.
BUREAU PRINCIPAL, GRANDE 11UE ST. JAC-

QUES, N C . 49. 310NTRE AL.

DIRECTEURS.
L'HONORABLE PETER McGILL, Président de la

Banque de MontuL
L. DAVIDSON, ECR., Directeur de la Banque de l'A-

mérique du Nord.
ALEXANDER SIMIPSON, ECR., Cr-issier de la Ban-

quse de Montréal.
'CTR .STOPHER DUNKIN, ECR., Avocat.

'HONORABLE J. MIcCORD.
L'HONORABLE A. N. 31ORIN, Orateur de l'Assem-

blée Législative.
ß. H. LEMOÎNE, ECR., Caissier de la Banque du

Peuple.

GEORGE W. CAMIPBELL, M%. D..
Aiscur Médical.

JOHN ROSE, Q. C..
Agent Légal.

ALFXANDER DAVIDSON PARKER,
Directeur.

WS iranidssuccès qu'a obtenus la SOCIÉTÉ D'AS-
SURANCE SUR LA VE, justifient plainerment

Fidée que s'en étaient formée par avarice ses fondateurs.
L nuomsbre de ceux qui,au Caniada, sesoit eirlés dans

,eite Assurance, montre combieu on avait besoin d'une
pareille institution, sur un grand plan et une base libé-
rale.

LE CAPITAL DE LA CO31PAGNIE
Donne urte complète sécurité> pour toutes ses tîans-

Le, taux adoptés sont aussi msodseres quals peuvent
l'être, pour-âtre compatibles avecc la sure-té.

LES PROGRES DE LA CONPAG'LNIE
Sont des plus satsfaisanits. Car, penîdanit les deux der-
sères annsées seulemenit, elle a eccordé des Assurances

pîour un înanîtant de £300,000J Sterling.
. PARTAGE~ DES PROFITS.
Les Directeurs aniticipenttavcC confiance un résultat très

avantlagceux danîs la division dis pirofits pour l'année 185..
Les per-sonnes qu.i prendront leur asuance avant
le 25 mias 3850 auironti part ài cette ditvision, au msosntunst
d'uns bonus de cinq ans.

Les poavoirs du bureau uà Montréaul, étant absolus
polur la transaction des affaires, udonnenît aux colonics
toutes les facilités d'unie cormpagnic locale,combinées
av-ec les avatîtages d'nni Capital conîsidérable.

On obtiendra toutes Ics intformationîs ntécesseaires
de la Comnpagnsie enî s'adressan.st ou Directeur ou àt tout
autre agent.

. A. DAVIDSON PARK<ER,
D>irecteusr pouir le Carnndas.

5OURCES DE~ PROVIDENC~U
a T. GE RMAINY,quricondsit l'établissesmentdes

* BAI NS D'EAU M INERALEt dans le noul-
'-eau Villasge dec Providencee, danus la paroisse de St. Hya-
cinîthe, isnrme.Ie public que sons établissemnent sera eus-eri
au.< PREMiiIER -lUIN prochiains, et qu'il pensionneira àt sons
Hôtellerie pîour un prix mnodéré.

C.-. 40 '17 mai' -

COMPAGNIE D'ASSURANCE
sVR LA

VIIE DU CANADA.
(Canada Life Jssusranice Company.)

iNcoRrongrE PAR AcTE DU rDAnLEMaENT.

CAPIT A L-5,000.

BUREAU RINC AL, HAMILTON.
HUGI C. BAKER, PREsinENT.
JOHN YOUNG. EcRn.. \rc-PnEo T.

Et Dix-huit Directeurs.
THOMAS 2L. SI3ONS, Ber., Secréire.

Buireau. Locaul. lontréal.
LHON. JOS.lH BOR1îET. Président.
JOHN G. MACIKENZIE.Eci-., Vic-Président.

Directeurs.
WILLIAM WOBKSIAN. Eer.
WLLIAM LDIAN, Eei.
G.- . CARTIER, Eer.. M. P. P.
HEW RAISA. Ber., Gérant.

Consciller Lézal,-L'lIHor L. T. URU1M OND. Sollici-
teur-G3énéral.
rbitrc 3dcal-A R CHIBA L D HALL. 31. D.

Sccrétare-TIO.3IAS RAMISAY, Eci.

QrE3Ec-..zeent.---H. W. WVELCH.EFer.
?rbitre 3lédical--Le Dr. 310RDN.

GERANTS DANS BAS-CANADA.
Sord.-r,. Harrower. Rer. bEr.
S. Iidrc.s-Fiank Fa- st. cde

rish. Fer, la Bnver Ecr-
S. Johns-Charles Piercet -c ohn Ro-

u Rer. B.Sbeo-s0:. u.

mr.erville. Eer.
Slabosr urn-Ths. atr. Eer.

uvère..Ritchie r.

ETTE rînexre rc fetlrdsASSU-

RANC ES SUR LA VI E, et -sci chrcer de touic
btransactionesonendan:ceder

de la vie humaine, ainsi qul'à aceordler eu àa-acheter des
7Annu,is ou des Réversions de touce espèce, commile

aussitHa-urvivn:sest b urpCogHotatomi
Cri sus des dilircî avantagecs qulofIciit 1les autres Corn-

pagnies.. les dirct.curs de-cc.-te Conîpag.e. laÇaît le
primes dans la province untaux-W. Bcorpose
bien au-dEcsuode celui queu peut obttnir dans la
Grande -Bretane. se tiouve't ené.atcde uroucettre une
rduition rès-considérabe dis tcouei ececotitues
assui des survivances et.dati on.aio's pour li
nîoiliôt re pîaieen t actuel ou uîne inieil) Lre P)r: nue aliul le
aEcordant des divermns u'uenttles uoitesConmi-V5
pat di,îérécsircr toute socmetlace entreClourm liaitle.
ilz peuent aussi encioner la u oiuiinu oeirc da-I1-1Coni-
Gaint coine étaut d'une inirtanc ,articierce uncux
qui ctuln raireenrbles dcoransatirant deu que
cette poition pe:st aux asires d'exerc r un coîtrâlc
tinr la Compagniem et facilite cuneamon d prisquesur
es id ids sLi ainsi que le îrompaurgmn enseî t i des ré-

Les assurances peuvent etlacéeere leCu in ,
participation aui. profits de la Coipagni c;les primes
peun ni se payer tat verseimentsoanpariuie à etu-
trielsuet le sstène e dcnsi-srdiraan.t été adopu upar
le Bureation fera crdit 1ur une xec înoesSEPTr
premières priense salis autre granti n que la Police.

PZI.ME ANXUELLE PO17R ASSUP-ER £100, TOUT7E LA
DURLE D M LA 1IE.

L assra les Sans les cuer -CroutspArtici pro u. ro roitidts.ea mpgi,;ies rime

15 113 1 i 1 65
20 1 1 - 4 1 911
23 29-)9 1 1-1 7 117, 6
30 2 9 3 2 0 2 2 2 6
3p 5 216 vr n2 s i 292
4() 3 6 2 2 .1-s 2 -7
15 P317 1 3 o 3
.50 4 13 1 r 1711 I -

-6 0 1I.75 10 1 G 911 6 13 2

JOn troîmi-ra. en les cmtrt que 1-s taùx ci-de5ssis
d':îssuî atîce juour la vie, sans 7participationl. et ideinî-
crédit, son t PrLus .ýs que les tarifs simîilaires d'auîcunî
aitre Bureau qui ofre inair tenaant dvassurer cr Caia,
tandis que les assurés dve pre ption auront part aus
trois quarts de tous les profite acette brancho des af-
faiires de la Compagnie.

rime annuelle pour assurer ltî ete £100, suit en
cris que Irîssurd meure avant d'atteindre uni gespà-
cifié, soit lorsqu'il atteinîdra cet âge:

AGE A ATTENDRE.

50
20214 2

25 3 9 7
30 4 13 2
35 6 12 3
40 10 12 9
45
.55

2 5 u 11910
216 7 2 8 3
3 12 4 219 7
4 15 5 3 14 9
6 15 3 4 Is 6

10 13 2 6 16 5
10 1-1 Il

65

I If6
.52 2

211 8
3 2
3 181Il
5 16
7-ï 5

11 5 D

Lc Bureau, à. Montréal, est au No. 27. rue St. Fran-
çois-Xavicr. Orn p-ut y obtenir du Secréiaire. Thomas
ltamsay, écr., des tarifs, prospectus, fornmuîles de de-
narade, et tous autres renseignements relatifs au systène

de la Coipagie, ou à la pratique des asuiratces sur la
vie.

Mntréal..le,5 mars 1850.

LE iOIS DE MAL
L E Soumssigné vient d1impririer uîne siperbe édlition du

MOIS DE NARIE. Cette édition es augmentée
du Cu!EtisN oN i..a Caoix. exu ACT »rE COXstc..t-
-rroN et de plusieurs Sat.Trr so.s 1.., S-r. Vu:tstt;
elle est préférable asus tous les rapports ltountes celles
publiées jusqu'ici en Cariada, et ne se vend que le même
pnix. pra:.J.-JIrE. R OL L AXN.

N -. 2:1, rue St. Vincent.
Montréal, 19 avril 1850.

TOUVELLE édition, ati.gnentée des RY-
1 1 ÈRES DE LA IESSE, yhU:E DES lMAN.

CHtES, C-HiENN DE L A CROIX, ETC., LTC., avec iolie
relietnre.

Prix 7s. 6d. la dotuzainc.

Mon tréal,
2 Avril 1850.

A vendre ciez
E. R. FABRE ET CIE.

) Rue St. Viicent N. 8.

L E SOUSS[GNB avertit le public qu'il à
appinté M. Jos B 3 itmu, Marchand Gro-

ceur,P.AcE, JACQUES CARTIER, ngent oUr In
vente les Eaux de PLArAGENET OÙ il y aura
loujour une grande q (lu'ité de s Eaux
Fraichus, si bien connues du public.

CHARLES LAROCQUE ./gent
Mon tréal,26 octobre 1819.

DE LA BONNE ET PR LA M1AUVAlSE

CHI AUX,
] ERiETTEZ-m(OI done dle faire itielques observa-

ltionS sur ce sujet, ain dle rendre service aux personnes
qui aheltnt de la ebaux. Il se vei dîe I bonne et le la
mali-uvnse chaux. et omlitae tout le i inoi'estpas jugeLi d
laqualité de c t article, je crois qu'il est de lindtépIt public
de publier les pîrése tls rlenseie ts.

Voilà trente anis quîe je fabrique île la chaux. le sorte
qi je suis connaisseuir. 11 se fa it de la cthaux île sept dit-
férentes sortes de pierre. La meilleure pierre pot-r la
chaux est la pierre noire; la seconde est la plierre bâtarde
et la troisième la pierrebleue. Ces trois sortes de pierre font
de la chaux jaune et a gi iiii fin], Pexceptionî île la plienie
bleue la chaux est un lîui plus blanche. Je secommande-
rais I touis les propriétaires ces trois qualités le tchaux s'ils
veulent avoir île iurage solide.

Ces sortes de chaux, employées avec du11 sable le grêve
forment ne liaisoî dans la mlaçonneie et r endentt le mor-
tier dur coimite la pierre.

Emstployées pour les euduils. ces sortest de chaux font
un msairtier qum s'attatleit I. laîlatte et quii ne tombent
jamais. Ceux qus lont btir en briques i edevraieit jaliais
employer daiutres chaux. Pour que la iaçonne de la bri-
que soit bonne. elle a besoin d'un milortier qui dureisse l

eau. car s'il en est nistemiet. les joints se détruisent,
l'eau entre et cela lait pu lirrir la bî1riqpe.

.1 e fais île la chatux de toutes sortes i la dematide des
snnîprenuchs. et il arrive très sOiventi qu'ils lie demian-

tdent de la ebaux de pierre grise. Je leur réponds. mais
vousl ie savez done pas que cette chaux nie peut faire île
bon mlortier ; que t-c uîea m ier n'a pas dle liaison ;que je
l'ai éprouvé moi même dans liesi i x à chaux, et
qu 'aissitô,tguil est calé. il se détruLit.ilet se édut en
eenîdresqu'a cotraire, la chaux teI pierre no .ire ainsi il
celle de pierte bâitarde et tic pierre bletie résistent au ieu
et à l'eau i

Lees eutrepre nuis e I épiondent qu'ils savent bien que
la chaux le piire nitoie est lu i eiLeur- ;Mais ils
ajou:et qnt'elle ie leur est pas profit: ble coinie la chaux
dle pieue glise : que cette deilire chiautx est plus Iîiblanche
et qu'elle pmet de i IeitI beaucoup plus de sable dans
le moiier. et que. par cotn éqle nt !elle letr ilit beaucoIlp
plus le îproi et que l naçonnerie due nin s oingtemps.
ce qui leur donnePai îl'aiatage île lebâtir plus Soivenlt.

Je re.conti u maile maçol danls le nwis L'octobre
dernier, et il me denianda si jXavais doe la itchax à vendo.
C'était pour so lpropre usao. J-e lui dis que jei av.tis
et que j'allais lui einvo er dle la chaux( le picrre rie. A li!
pour le coup.il mre dit qu'i in'ein voulaitI pas. tuais q u'il
lui dIllait îe la chaux le pierie noire.

Je m'aperçus que cet hommii e savait distinguer la bon-
ne d'avec la mauvais chaux et je lui diemadai pourquoi il
ne pirenait pas îe la cthaux de pirre rise vù qu'llî éait
bien plus llanclheque l'uiitre..Je sais bien. dit-il. qu'elle esi
plui blanche ; inais pour ma nl hlopre vse je u-un teux
las. car eie :at un ariluier qi tuce dure pas. qui !'ai pa
de i liaisIn ni de foce je vC LIx îe ia chalie de pierre notre.

Je lui demndi i eInre ouîrqui les entieprenuir:,t
se servaient pas de la chaix tde pierre noire? Il ne lit
qu'ils piéferaient la i'nax le peire grise pare qu'il
n'est pas ére aire di la oulr polir faire des endui:s
p rogres, et qu'auI conîtrale il faut coulhr la chaux dtpic,-
le noire ce ('uCi atgniente les frais de sa mise e-n ue.

Cum' on peut le or ar ces détails ci--dsî. ia
chaux de pierre noire. celle île pierrîe bitardc. et !i clhaux
(le puierr e heue soi!iu-t u:ut h .aiu li ;la îchaux Le
pierre grise est blatche et a le grain gros.

Au tres, on pi euai rpl us de so:::s pouir la -n pnä ton
les mortie z. et les b'tisse-s étaient bien rueileîirc. Vtez
l'ancieni Palais de Juatie; il a pîassé au feu 't ài l't-au. et
le- murs sont encore exrellents. .ai cru qu'il était de
mon devoir d'informer li-dessus le public et sur-o.it les
peisonnes qui font construi re îles inîusons.

MM. A Laberg;e, Geor:; Côté. W. Milis. 31. Lebe:t
M. Fortin. M. Dufresine et 3!. Joz. Chaibonneaui ia-
çns. platriers. ou fabriquantt de chu ix et airi quîle 3M.
L'Aificain, rnaîtres-m açns. sont diuLne atis que mtoi.

J'ai i'hieitmeît dl *tie
Voie .rile:r

J. (F R ,A-.ifý

AUX E3IGRANTS A CHICAGO.
LES familles qui se proposent d'éniigrer à CHICAGO

ferou t bietn de lire la lettre suivante qui nous est
adiessée de itutflo. Elles etront qu'i est plus avantaeux
de prende passae à Montiuéal que pour jiisqi' uili1dLo;
eau. quand elles ont payé le pas sagejusu'à Chicato, o:
les fait soent attu... e diux j mrS pour le vas-eau lqui
leur est d.-stiné. De rnIanière que leur vovaze est re-ud
et leu!S denuses au:nenté. par lîeur 1éidence I-rcée à
PllidLo. Si elles arrivaient fi. ilafio Fans engagemnt,
elles seraieit libres de prendre le preiner vaisseau velus
pour les conduire i leur destination.

Burr}'î.o,
31. r. 'EntrEta.-Volez-ou bien nientioaner dans

les colonnes le votre journal que la plupart des passa-
cers sur cette route qu i iennent de 3lortiéail, sont eros-
sic-ie-menu tronipés quand ils payent Itir paaEe outir.

usqu'à Chicago. IlS demeuent quelques fois ici deux
jours attendant le steamner ;tlandisque s'ils payiaieuit leur
pasae seilemuent jusru'Ià Bufalo, ils n serI-et pas re-
tardés 5 ir leur route, rias ils pourraientP rendre le pre-
mier steamer qui laisserait le pot.

Votre. etc.
JOSEPIT IO3IIER.

10 mai 1850.

CURiilICuiLUM L1ATI NU M

AD USUM JUVENTUTIS.
ES Soussignés -viennent de publier, sous ce titre, deiux

volumes élanmernt reliés et contenant un choix
des principaux ClIssiques latins, cru prose et ci vers. Le
volume le prose contient les extraits suivants :

Extraits de Corielitis Nepos.
Les 3e et 4e livrer le Quinitît.Cuîrce.
Quatre livres des Couientaires de César.
Cicéron sur la Vicillesse.
Cicéron sur l'Amilié.
Vie d'Agricolc, par Tacite.

Prix Os 3d.
Les mêmes extraits se vendent séparément, à des prix

qui varient depuis 9d. jusqu'à 1 . 9d.
Le volume de Poésie contient :

Les 3 premiers Livres da l'Enéide.
Les Céorgiques le Vgile.
Les Odes dlorace.
Les Fastes d'Ovide.

Prix 5. Gid.
Les traités séparés sr vendentt Is. id. ou Is id.

Atotn et t.mAV.

-Tr E S I StSIGlNE . 'honutneur d'iuníbrmierj ]es Messiurs dui Clertré ut 13l 5 tPulic
n ¡uil reç'oit en ce mhao îtnt tnse atdditlion

conisîd rrale ut très variée aux articles qîî'il a
dt.jà~ en mîai ns et rquti conssistet un ornment st
e1PEgtlise, broin zes, étofï'es dl'or, soirn,ua rgrent etc.
'Toutt ec qui e-st etn usage pe...: ]es fabriquetis, hoiu-
gics,~ cire: blanchie ct jue cierges det toutes

prop]ort.ion.s, vins1 de rnesse d o lai meilletnre
quîa]lité, eneens dit gomrine ol iburnum, hu i lu i
lampe sonit en vente ài des prix mod él-és.

Les0 teances libiérales rju'il ut reçues des pre-
miuéres masisonts d 'Eu ropie mnel.tenît le sotîussigtn
en mesutre d'offrir fi ceux quni désireraient fiai re
ven ir dles objets étrangers toutt ce quîi putrrait.
leur conveir.

JIî. Roy.
Monîî'tral 27 septembllre 1S.<).

AUX FABRIQUES.
vendîicre un beau B3onitier on pîcrre et.

~jdans le genre goihiqu.-.Lcs conditions
seront très-focile:--S'ad resser à

J. 13. THOMAS.
Coin cdes rtues Dorchester et Ste. Elizábeth.

M\onîtrèal, 2 lti l1849.

TABLEAU DES COURS DE JUSTICE
D'APRIÈS LES NOUVELLES LOIS DE JUDICATUIW , 12 VICT. CHAP. 37,38 39
Colubi Bae In de RiSI. Jav. evi . MARS., avnii.. aLAI. Juiz. auiL.. sUT. rsr. ocro. No-'. Di.C.

Comme Cour Québec.......7-18 -- -

d'lppel... AlIntréa.. - 1-12------ -

Québec ...... 20----- 14--- -
Comme Cour aliontréil.... 1- - ------ - -- 14-

CrinIîselle. Trois-iv -- - -
Sherbroulie.. 1 2- - -- - 1-

COUR SUPEilIIURE. (a)
Québec et lCntréIl ........ -2 - --- -- -20 - 20
Tris-iivires I...... ......... 12-25 -----.----- . - -

Sherbrooke....................-20-31 -16-27
COUR DE CRllCUIT. (b)

Quîibec •-19-28

Ramuirasklia..--- -0 -l-
St. Thllomas... 13-22--- I3-22

District de Leeds.......... 62 19-28 20-2...
Qibc:. l le auc e..... -- 1- ------------- 1 -1 I-lU

Lo tinire..... - - 322 - 13-22 7-1 --- 13-22
Iortnleufl....... 7-1 ----ISagueaya.... ---- 1-1(1. ----- -0---- -1

ClirosutinIl
Mlontréal•
Certhier........-21-30- 21-30--.------- 21-3 -

r'A ssmto--- --- -lt--10 ------ -- I-jr--- - 0
Teérrebonnte ... - - --- 22 -, - - 22 22

7-ii-----7-1 ---- 7--
Dîçtricde (Ottaa.........2 29 ------------ -29 - 20-2 .
Montréal. iVaudreuil.....2---'--- -- ---

eauiiarnais. - -0- - - 12-2
St. Jean.... 10--19 12-.2 10rnr~i -- 0-----
M\issIlkei..... 2l-30 - -21--30
St.yih. 10-19 10-19------10..19
lichelieu...... -- 1-3 21-30---- - - 21-30

Dis!triel de's I
Trois-RJîi- Tr ois-Rividr j,

Ilières.,.
Shierb'roelce

DisrictelSIRichmod...- - r- ----- 10-19 --

Fi ria n o i.. ) E lîîoat i........ - -..- - -- -

T.a Cour du iiBiic de li Reii.-Ui .lugC.en-ChIf et trois Julges puisnés.-La Cour Siupé rieure.-U Jue-en-
chef ct neu f .'u ges pusiés.-Laz Cour de Circuit.-Neuf liges.

() La Cour Supérieure prend connaisssmnce tie toultes poursuites au-dessus de £50. ccurs actuel, et a ies sté.
ances lie bdoiadaires pour certains oIjet: , causes expartesmoins, c:.

(b) La Cour de Circuit prend connaissance de toites pouruites jusqu' £50 ,cours acuiel,
1.a Cour îde Circuit, peur les Circnits le Québec et Montréal, respectivement, devra siéger -ù Quiébec et i

Monîtréal, respectivement, les derniers abs joiurs jridil<ies eti cCh:qulit mis île l'ainné;, le iîois d'août exrepté.
t La Cour de Circuit, pour le Circuit dea T'ois-livière. ldevra siéger aux Trois-Hiviree, lei derniiers six jours

juridiques de imoi Le mai, juin, septembre, novenbre et déenre, caque aliée.

‡ La Cotir de Circuit, de Shrbrooke, devra siéger L Sherbrooe, les derniers siç jour juridiiur
dles mois du fé,*rnr, lilurs, Juin, 5slitem:îbre et octobre, et Ile- premlliers six jours juridiques di mois de:décemu-
bre, chaque aie, nné,

Il La Coir de Circuit. pour le Chicoutimi, devra 5iéger à Càhicoutimils six derîiiers jours juridiquces des moi.;
dujanvier, fé rier, Iapi, juin, sept-mubre et inovcmiible, ch ajue'lannéîe.

M'iANUE~L
DES

Socictcs d' Temp.ieranilce
T) E D u E

..2 L.-2 a ELU'X'E SS E DU C.G.'/DA,
PAR tE ll.. C. Cin Lv. PTat.

E soussign é a. lhonneutr d'informer MM.
:L les Cure. -Marchtatides et instituitesurs tde la

Caupigne. et le plic en rnéftrul, qu'il vient
de terminr la troisióme lition Id cet ouvra-
ge dle 'A ltre dI la it pranceu ; elle est
maintenant en vente chez presque tots les
Librires de Muntréal et les Alarethads de la
Carnpagne.
Cette édition est enriclhie( dt PFORTRA F le
l'asteur et d'une NOT I E 13'DG RAPIl QUE
et ne se vendra que le inme p rix des éditions
pr.cédit-s ; le livre ce solidenent relié,
étu it dtiue à étre introduit dans les écoles
omiiîe livre dt letur

J.-BTt. RtOLLAND.
Monteal,28 décembre, 1I9.

ET AI3LISSE31IENT Dh E L IEI.UR E.

Coin des uies Noit re..De et St. ViirenL.

E Soussign. pour satisfair l'atCente deu sesL no:nbreux amis, vient d rouvur son

ATIF'LIZER DE 1. RELIEURE

a rletd cuit c.'ssrss désuin, oùil est rsainter.nt
prét à recevoir toules les commandes dans -a

branche qu'on voi bni-iet lui corier. Il apportera
à ses ioir2es une nuention et une exuctitude
qui lui m ritroa l'cuuagement publiC.

M. Z. C. aura ln-ijoturs ',-n mains toutes les
lournitires pour Eucle, Illes que Livres, Papier,
En::re, Plumes, etc. etc. etc.

Z. CHIAPEL EAU.
Mlonîtréul, 2 niIa-19.

ES Soussignés vicen nt de recevoir et
oTrent mîaintenant cl vente, ue collc-

-tion tounsidéraIrle de LiRES propres i
étrc dhonniés EN P I 1X, ot à fiormer UN E 131-
1LiOT[ QUE DE PA ROISSE, parmi les-
quels se troivecnt les ouvrages suivatls:
Jibliuthque de la. jonesse chlirienne, in- 8

Do do tdo
Do do do
DO des Ecules chru-étic.unes

Gymnase moral,
Bibliothèqueé pictîse, formats ui-I2,

grand in-32, et in-36
Do des Petits enfins
Du des eins piur,
Do de l'enflaneo chrétienne,
Do Moralc et Littérnire,
Do Instlrutc'.ive et nmuni,

Do C'atholiqute de Lille,
Etc., etc., etc.

i n-12
ir.-18
in- 12
in.. 12

in-32
i n-32
in-l8
in -12

in-18
i n-1 8

Un rissorlsment trciu vtnrié .e LIVRE DE
lfllElIßS avec relicures ordinaires et autres.
Le toti' à dls prix extrmement rtJits.

LA REM ISE DES DROITS EST ACCOR-
DBEI AIU ACHE'.'EUR-S.

E. R. FAORE t Cie.
Rue St. Vincent, No. 3, )

21 nmai 19.

P- tG ARNxiOT, Pro'essem dg françaie,
> latin, rhl4torirtite, belles-lettres, etc.

Co'ri des ruesDorchester et Snnguinct.
Montréal0, Nov. 848.

ATTENTION1! e
A L'E.V ICIE. A LA PROVID CE ET D.\NS

TOUTES LEs LIII l\I .S CATIl lQUES DE
CETE VIf.LE,

.°eurine po:ur se pre'pairPr « la
Fcr 4< e de a a :A<is« < cc<c ,?°.S'.('..

l'ar le R. P. \ U zz. ti. îe la C. de J., tra-
dîite de l'ialien, d'aprs la dernière Edition
de Homlte.

'lîN:l lU Ecî la tDouzaine.
\lttréul, 1-1. d éceîmbre 18-9.

Coli e/CS ru(etS
NO E-DA3iß ET ST. YING-T.

de Ti'lT dle nuts ieai seprtiliues queio' t
so étaliliseinent est réti dans ce nou-

veau loil et qu'd 11 Iut o -st and mun-uitsn On-
rien rtiuasin dh t kI:,re ait îPaul vis....is la

Plauce Jlerîi'e q;uartier.
Il:tutnd ince nmnt por les prochtniu ari-

vts, un 111C11l E A'ORTI.\M NT le MON-

TIRES, ßaJOUTE Rhl.:s, rticles io e. fît etc,
etc.

\Monrtréal, 26 mai.

DAMIS PAUL,
O NSTE n1E 1.. < AT(4ET , ay. Vnt fi:<e a
résidece, au tcoin des rues deus AIllessinat
et Dorchester, ofrr se-s snr .n-s aux iersn,

nes qui d isirieinuitredre des .;çoNs DS
Alusmrus.

HI y;UTP ATOURI
L A.Notaire, N ii, rue

St. Vinuelt.
Monitréal, 20 ontc. 18.S.

CONDITIONS DES MELANCGES lE ICIEUN.
Il ES MiEilNGES R?&LICIEUX se pulblieit LEUX

fois la semauuine, le A'ilDI et. le V ENDIt El)I.
Le riux d'abonnement pour Iiiniiée est de QUA''ImL

P'IASTtES frais de poste à- part.
Les MELANG S se re çoive-i iplias dh 'aiboiscnient

poir inoins de SIX mois.
Les abomássinés qui veulent discoutiniuer le souscrire auS

, /cIanss doivent ei dunner avis un mois avant P'xpi
ration de leur abinneiieit.

Toutes lettres. pnuets, correspondances, etc. etc.

doive t être aildressées, frs irede port. au, Editeura
des Monlanges Religieux f Montréal.

PRitx DEs ANNINCS.
Six liEnes etai-dcssouts, 1 re, iisertici, ,0 2
Chaque inscrtion sîubséquenictite . . . 0

Dix ligues et ai-dessous, i1ère. insertion, .0 3 fl
Chaque insertion subséquente, . . . 0 0 1
Au-dessus le dix lignes, [lère. insertion] chan- 0que ligne. - .. . .

Chaque insertion subséquente, par ligne, . 0 0 I
IGZ:- Les Annoncesi oniaccoipagnées d'ordres sont

publiées isîsqu'avis contraire.
Pour les Annonces qui doivent paraitre to-rCTF.Mrs,

polir des atinonces fréquenstes,tc., Pls peut traiter de

grà à gré.

AC EN'rS DES ME LANCS RELICIX
Antréal. MM. FAun KE, & Cit., libraire

T1,rois-ivirc, VAL.CUILLET, ET er.N.1P.
Québec, . M. D. NAlT'NEAU,Ptre.V
Ste.Anne, . M. T. PILT, Ptre Direct.
livire du Loip, M. L. UAII1- BEAIJ)
St. Athianase, M. Il. AUBERTIN.
IIureus des Mlluanges Rieligieux.s, troisié sme ét age dc

In Maison(t edo l'éo près île i'E é, coin des rued
Migionre et St. Denis

JOS. LAROCQUE, Pire; RuVACTZse ute Cîttr

JOS. RlVETi, )tPao.ttrETAtitn, Itri'RsU.


